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Quand la
lumière
manque
De plus en plus de gens 

« rechargent leur batterie » 
par la photothérapie

Le O' Christian 
Fortin

Pierre Asselin 
PAssel in@lesole il .com

■ QUÉBEC — Noël, c’est le pire moment 
de l’année, côté lumière. A peine huit 
heures et demie de soleil par jour... 
quand il fait beau. De 2% à 3% des 
Québécois souffrent sérieusement de ce 
régime sombre, et ils sont de plus en plus 
nombreux à se tourner vers la pho­
tothérapie pour recharger leur batterie.

Le principal fabricant canadien de 
lampes thérapeutiques, Northern 
Light, en vendait 800 exemplaires au 
Québec voilà deux ans. Ses ventes ont 
grimpé à 1400 l’année dernière et elles 
devraient atteindre 1600 cette saison, 
indique la représentante de la compa­
gnie pour la province, Monique Paré.

Le « trouble affectif saisonnier », ou 
dépression saisonnière, est un dia­
gnostic psychiatrique reconnu, souli­
gne le Dr Christian Fortin, médecin en 
santé publique au centre de recher­
ches du CHUL.

Il faut savoir que cette maladie n’a 
été identifiée que récemment, au dé­
but des années 1980, grâce aux tra­
vaux du psychiatre américain Norman 
Rosenthal.

Le syndrome est 
encore mal connu 
par les médecins 
et encore moins 
par la population, 
observe le Dr For­
tin, et souvent les 
gens hésitent à 
admettre qu’ils 
souffrent de ces 
symptômes.

Les personnes atteintes ressentent 
par exemple un besoin excessif de 
sommeil, une fatigue extrême, un ap­
pétit énorme pour les pâtes, pâtisse­
ries, le sucre, une prise de poids, une 
perte de jouissance de la vie, ils adop-

Voir LUMIÈRE en A 2 ►

Personnalité politique 
de Tannée

JE VOCES FÉLICITE 
SiNcèR£MEHT 
D'AVOIR VOTE 

POUR Moi J

T
oute vérité n’est pas bonne à 
dire, dit le proverbe. Jean 
Chrétien en donne une Illus­
tration assez Inusitée. Après lui 

avoir décerné le Prix Pinocchlo, en 
hommage aux nombreux menson­
ges qui jalonnent sa longue carriè­
re, les lecteurs du SOLEIL l'ont élu

« Personnalité politique de 
l’année», devant la mairesse de 
Sainte-Foy, Andrée Boucher, et le 
ministre des Finances, Paul 
Martin. Lucien Bouchard se classe 
seulement quatrième. Le pauvre va 
encore se sentir humilié !

Michel David
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LE SOLEIL JOCELYN BERNIER
Les disquaires s’expliquent difficilement l’engouement pour «L'album du lait ».

Ils se contentent de trinquer au nombre d’albums vendus, comme Pierre Trudel et Nathalie Shink de chez HMV.

Franchement vendeur !
L’album du lait trône au sommet du 

palmarès près de Ginette Reno et des Beatles
Isabelle Porter 

IPorter@lesoleil.com

■ QUÉBEC—Que ceux qui pensent que la publicité ne les influence 
pas cachent leurs refrains d’Adamo au frigo ! Car, tous aussi gagas les 
uns que les autres, nous avons succombé ces derniers jours à la mê­
me folie : L’album du lait. Véritable phénomène commercial, le pro­
duit trône au sommet des meilleurs vendeurs à côté des Ginette Reno 
et Beatles One.

Que s’est-il donc passé ? Aurions-nous 
été drogués au lactose? «C’est la fo­
lie ! », lance spontanément Éric Laflam- 
me, du Archambault de Place Sainte- 
Fby qui compte en milliers le nombre de 
copies vendues durant la dernière se­
maine. Il semble que le goût du lait se 
répande partout. En tête des palmarès

LE SOLEIL et Renaud-Bray, la compila­
tion produite par EMI aura fait la pluie 
et le beau temps du Noël 2000. La folie 
du lait aura même atteint le lobby anti­
fusions, qui lors de sa manifestation 
monstre du 10 décembre dernier nous 
a offert son «C’est ma ville». Le même 
air sauf que «C’est fou ce qu’on s’ai­

mait » était remplacé par « On n’est pas 
des épais ».

Derrière cet engouement se 
cache une campagne publicitaire 

réussie, voire machiavélique
Derrière cet engouement, il ne fau­

drait pas l’oublier, se cache une cam­
pagne publicitaire réussie, voire ma­
chiavélique. Voilà maintenant deux 
ans que la Fédération des produc­
teurs du lait, par la griffe de son agen­
ce de publicité PNMD, nous sert les 
airs sur fond blanc de Michel Delpech 
et Édith Piaf à la télé, au cinéma et

Voir LAIT en A 2 ►

SALUBRITÉ DANS LES RESTAURANTS

La capitale 
recommandable

Élisabeth Fleury 

EFleury@lesoleil.com
QUÉBEC—Comme tout le monde, 
vous y pensez à deux fois avant de re­
mettre les pieds dans ce restaurant où 
on vous a déjà servi des pâtes déco­
rées d’un beau grand cheveu et où 
vous avez dû vous battre avec des pe­
tites m... mouches qui en voulaient à 
votre repas. N’ayez crainte, il y a peu 
de chances que vous rencontriez à 
nouveau ce genre de désagréments la 
prochaine fois que vous y retournerez. 
Lorsqu’ils visitent les établissements 
alimentaires, les inspecteurs du mi­
nistère de l’Agriculture, des Pêcheries 
et de l’Alimentation du Québec (MA- 
PAQ) ne laissent rien au hasard.

Sur les quelque 4200 visites d'inspec­
tion qu'il a effectuées dans près de 3800 
établissements alimentaires situés sur 
le territoire de la capitale nationale au 
cours de l'année 2000, le MAPAQ a émis 
32 constats d’infraction en matière de 
salubrité alimentaire.

Les grands coupables sont, dans 
l’ordre: les restaurants (13 condam­
nations) les producteurs laitiers (11 
condamnations), les épiceries, bou­
cheries et charcuteries (six condam­
nations) et les 
centres d’accueil 
(deux condamna­
tions). L’an der­
nier, le MAPAQ 
avait émis une 
vingtaine de 
constats d’infrac­
tion.

LE SOLEIL présente ici la liste des 
condamnations pour l’année 2000. À 
noter que pour la grande majorité des 
établissements, les infractions ont été 
commises en 1999.

32 constats 
d’infraction 

sur 4200 
inspections

Voir CAPITALE en A 2 ►
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Les régions

L’église vandalisée. Les résidents 
du secteur Grand-Fonds, à La 

Malbaie, ont retrouvé leur 
chapelle vandalisée le jour 

même de Noël. Page A 3

%

Maximum -7, 
minimum -15

Ciel variable. 
Demain, ensoleil­
lé, des nuages en 
après-midi. Dé­
tails pageE 19
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LUMIERE
« Je dormais 

tout le temps
Suite de la Une

muni
CAPITALE
Fermes et 
épiceries

Suite de la Une

déjà lumière du jour
à l’automne affecte

l’équilibre chimique du cerveau

tent un mode de vie passif. Les femmes sont deux fois plus 
nombreuses que les hommes à en souffrir.

C’était le cas de Monique Paré, qui travaille aujourd’hui 
pour Northern light :

«Je travaillais dans un laboratoire de 8h à 4h mais je 
m’endormais tout le temps. Je faisais une sieste le midi, 
une autre après le travail et je me couchais entre 8 h et 9 h 
le soir pour me lever aussi fatiguée le lendemain. Je me de­
mandais comment les gens faisaient pour veiller tard le 
soir... »

Les causes du phénomène ne sont pas encore totalement 
comprises, mais on croit que la diminution de la lumière du 
jour à l’automne affecte l’équilibre chimique du cerveau en

modifiant l’impor-
On croit que la diminution tance de certains

neurotransmet­
teurs.

M"1'Paré n’a jamais 
souffert de dépres­
sion, quoique sa 
condition l’ait tou­

jours handicapée, dit-elle. Mais il reste que le trouble affec­
tif saisonnier est un type de dépression, qui peut entraîner 
du découragement et jusqu’à des pensées suicidaires, mais 
il ne s’agit pas d’une faiblesse de la personnalité.

Le médecin doit évaluer la situation d’un patient sur plu­
sieurs années pour déterminer si ses symptômes sont le ré­
sultat d’un trouble de l’humeur ou bien d’une dépression 
saisonnière. Celle-ci commence vers la même période à 
chaque fois, elle se répète sur au moins deux années consé­
cutives, et elle devrait aussi disparaître complètement, 
avec le retour du printemps. Enfin, dans l’histoire du pa­
tient, les années avec épisodes saisonniers sont plus nom­
breuses que celles sans de tels épisodes.
Il est donc très délicat d’établir un tel diagnostic et si vous 

croyez souffrir de ce problème, vous devriez en discuter 
avec un médecin qui possède une bonne expérience dans 
ce domaine.

Le traitement par la photothérapie est efficace dans au 
moins 60% des cas, mais il requiert une lampe spéciale. Le 
médecin peut aussi prescrire des antidépresseurs, parti­
culièrement lorsque les symptômes sont plus graves.

Une lampe thérapeutique émet beaucoup plus de lumiè­
re (10 000 lux, l’équivalent d’un matin ensoleillé de prin­
temps) que l’éclairage normal d’une pièce (entre 300 et 
1000 lux). Elle est aussi munie d’un filtre pour éliminer les 
rayons ultraviolets.

Il suffit de s’asseoir 30 minutes, de préférence le matin, 
devant cette lampe. La période d’exposition est toutefois 
plus longue pour une luminosité moindre. Par l’intermé­
diaire de la rétine, la lumière agit sur la régulation de la 
mélatonine, une hormone qui agit sur les rythmes saison­
niers et le cycle du sommeil.

Selon le Dr Fortin, les patients répondent au traitement 
après deux à quatre jours, et l’effet maximal est atteint 
après trois semaines. On note une amélioration sur tous 
les symptômes : l’humeur, le sommeil, le goût de vivre, dit- 
il. 11 est par ailleurs préférable de commencer le traitement 
assez tôt, avant l’apparition des premiers symptômes.

Pour en 
savoir plus

□ The Society for Light Treatment and Biological Rythms
www.websciences.org/sltbr/
□ Canadian Consensus Guidelines for the treatment of 

Seasonal Affective Disorder
www-fhs.mcmaster.ca/direet/depress/sad2.html
□ Northern Light
www.northernlight-tech.com
□ Le livre Winter Blues: Seasonal Affective disorder: 

What it is and how to overcome it, par le Dr Norman Rosen­
thal, Guilford Press, New York, 1998.

TRUCS
Le Dr Rosenthal recommande d’ailleurs aux personnes 

chez qui le trouble affectif saisonnier a été diagnostiqué de 
faire de petites modifications à leur mode de vie:
— Augmenter l’éclairage dans la maison (ajouter des 

lampes, puits de lumières, éliminer les branches qui 
coupent la lumière)

— Marcher à l’extérieur les jours ensoleillés
— Si possible, prendre des vacances dans des destina­

tions ensoleillées et chaudes
— Faire de l’exercice
— Flaire l’essai de réduire sa consommation en hydrates 

de carbone et contrôler ses heures de sommeil
— Trouver des façons de limiter les facteurs de stress.

RESTAURANTS

Des constats d'infraction relatifs au maintien d’un ali­
ment périssable à une température excédant 4°C ont été 
remis aux propriétaires des restaurants suivants : Maxi- 
Bec, 272, route Seigneuriale, à Beauport ; Nupur, 850, rue 
Myrand, à Sainte-Foy (deux infractions); Casey’s, 2450,

boulevard Laurier, à

Des problèmes de températures 5aintrFov=rizza— --------------------------- —----------- Salvatore, o90, rue
chez Nupur, Casey’s, Montégo, Racine à Lorette

Tlj; T “7“ 7 ville; Pizza de la
et Brynd, entre autres chute, 2569, avenue

Royale, à Beauport ; 
Marie-Antoinette, 2813, boulevard Laurier, à Sainte-F’oy; 
Chevalier, 913, boulevard Sainte-Anne, à Sainte-Anne-de- 
Beaupré ; Montégo, 1460, rue Maguire, à Sillery. La même 
infraction a été commise à la cafétéria du pavillon Alphon­
se Desjardins de l’Université Laval.

Un constat d’infraction a également été émis à l’endroit 
du propriétaire du restaurant Brynd, 1360, rue Maguire, à 
Sillery, où on a gardé à une température de moins de 60°C 
un produit périssable vendu ou servi chaud.

Le propriétaire du resto bar l’Oeuforie du 850, boulevard 
Pierre-Bertrand, à Vanier, a pour sa part été condamné à 
payer une amende de 250S pour avoir « exploité un restau­
rant où une ou des personne(s) affectée(s) à la préparation 
des produits, au lavage ou au nettoyage du matériel et de 
l’équipement portai(en)t du vernis à ongles, des montres, 
bagues, boucles d’oreilles ou autres bijoux ».

Enfin, de la crème glacée molle destinée à la consomma­
tion mais impropre à celle-ci a été trouvée au casse-croûte 
Marcotte, 4701, boulevard F’ossambault, à Sainte-Catheri- 
ne-de-la-Jacques-Cartier.

FERMES LAITIÈRES
Les propriétaires de fermes laitières suivants ont été 

condamnés à payer 175$ d’amende pour avoir « détenu du 
lait destiné à la consommation humaine dont l’analyse de 
l’échantillon prélevé à ce même lait contenait plus de 
750 000 cellules somatiques par millilitre » : Richard Dorval 
(494, 3‘ Rang Ouest, à Saint-Augustin-de-Desmaures), 
Gilles Godin (555, 2' Rang, à Donnacona) et Raymond 
Julien (53, Rang Petit Fossambault, à Pont-Rouge). Ber­
nard Cantin (ferme laitière Belani, 460 3' rang Ouest, à 
Saint-Augustin-de-Desmaures), George Mercure (1060, 
route 138, à Neuville) et Ginette Hurens Cantin (460, 3' 
Rang Ouest, à Saint-Augustin-de-Desmaures) ont eux aus­
si été condamnés pour la même infraction, mais depuis, ils 
ont cessé leurs activités.

Charles Cimon, propriétaire d’une ferme laitière située 
au 49, Forget, à Baie-Saint-Paul, s’est vu émettre quatre 
constats d’infraction pour avoir exploité un établissement 
de production laitière dont : les lieux et les équipements de 
la laiterie et de la vacherie n’étaient pas propres ; la laite­
rie reliée à la vacherie n’en était pas séparée par un corri­
dor ou un local d’une longueur d’au moins trois mètres ; le 
terrain sur lequel la laiterie est située n’était pas exempt 
de boues et de détritus ; la laiterie n’était pas pourvue de 
serviettes individuelles en papier pour s’essuyer les mains.

Claude Turcotte (4014, chemin Royal, à Sainte-Famille de 
l’île d’Orléans) a pour sa part été condamné à payer une 
amende de 175$ pour avoir exploité un établissement de 
production laitière où la laiterie n’était pas pourvue d’un 
réseau d’eau potable courante, sous pression.

ÉPICERIES, BOUCHERIES ET CHARCUTERIES
Le propriétaire de la saucisserie Wurst, 7777, Thérèse- 

Casgrain, à Québec, a été condamné à payer trois amendes 
de 250$ chacune pour avoir : gardé un produit périssable à 
une température excédant 4°C ; exploité un lieu de prépara­
tion de produits alimentaires où la surface du matériel qui 
entre en contact direct avec ces produits n’était pas exempt 
d’aspérités ; exploité un lieu de préparation de produits ali­
mentaires dont les lieux, équipements, matériaux et usten­
siles servant à la préparation, au conditionnement et à l’en­
treposage de ces produits n’étaient pas propres.

Enfin, le MAPAQ a condamné les propriétaires du super­
marché (IGA) Boivin, 3280, chemin Sainte-F'oy, à Sainte- 
Foy, où on a gardé à une température de moins de 60°C un 
produit périssable vendu ou serv i chaud, et de l’épicerie- 
boucherie du marché Saint-Rodrigue de Plaza Laval, 4155, 
4e Avenue Ouest, à Charlesbourg, où on n’a pas maintenu 
constamment à une température n’excédant pas 4°C un 
produit altérable à la chaleur.

CENTRES D’ACCUEIL
Les exploitants de la Maison Bon-Séjour, 916, Place Be- 

lœil, à Sainte-F’oy, et du Pavillon Saint-Dominique, 1045, 
boulevard René-Lévesque Ouest, à Sillery, ont tous deux 
reçu des constats d’infraction pour avoir maintenu à une 
température excédant 4°C un produit altérable à la cha­
leur.

LAIT
Livre

Suite de la Une

maintenant dans les abri-bus. La peti­
te histoire a quelque chose de roman­
tique. Pendant des mois, les gens ré­
clamaient « la toune du lait » à des dis­
quaires estomaqués de devoir sortir

Les gens réclamaient la 
«toune du lait» à des disquaires 

estomaques de devoir sortir 
Adamo de la ‘ à mites

Adamo de la boule à mites. Opportun 
comme d'habitude, voilà Guy Cloutier 
qui réédite les grands succès du croo­
ner belge. Avec un certain succès sem­
ble-t-il puisque la Fédération décide 
alors de lancer, elle aussi, son disque. 
Plus besoin maintenant de demander 
« La toune du lait », suffit maintenant 
de réclamer L’album du lait. Fran­
chement meilleur !

HISTOIRE DE PUB
Et ce n’est pas tout. C’est mainte­

nant au Livre du lait de gagner les ta­
blettes. Baptisé./^ me souviens du 
lait, on y raconte l’histoire d’amour 
entre la Fédération et son agence pu­
blicitaire : « Il était une fois un client et 
une agence qui se rencontrèrent, s’as­
socièrent, vécurent heureux et eurent 
beaucoup de prix», peut-on lire dans 
l’introduction. On serait tenté d’ajou­
ter «...et firent beaucoup d’argent». 
Voilà 25 ans que PNMD et la Fédéra­
tion sont associés. On y retrouve, no­
tamment le « J’bois mon lait quand ça 
me plaît », « Le lait franchement 
meilleur » avec Brathwaite, l’histoire 
de la Marie-Antoinette assoiffée et la 
campagne actuelle, « Blanc ». Du dé­
but à la fin, ressort le caractère très 
« québécois » des campagnes. En té­
moigne le titre : «Je me souviens... ».

AH, NOSTALGIE QUAND TU 
NOUS TIENS !

On s’en doute, le livre ne devrait pas 
connaître le succès du CD. Les librai­
res consultés dans la région en ont 
vendu un, deux, pas beaucoup plus. 
Pour le CD, la directrice de la promo­
tion de la Fédération des producteurs 
du lait, Nicole Dubé disait s’attendre à 
un disque d’or au début du mois. Un 
objectif on ne peut plus réaliste. À la 
différence des disques de Noël avec 
qui il joue des coudes sur les étagères, 

le lait, lui n’est 
pas prisonnier de 
Noël et capitalise 
sur la nostalgie 
des années 1970. 
Tout pour plaire 
aux baby-boo- 
mers. «Je me 
souviens»: devi­

se du Québec ou d’une génération? 
Pas nécessairement. Denis Jodoin, gé­
rant chez Sillons le disquaire s’est dit 
surpris du nombre de jeunes dans la 
vingtaine qui ont acheté le disque... Ce 
qui pourrait nous laisser croire que la 
stratégie de PNMD déborde la cible 
soixante-huitarde. Après tout, comme 
le dit l’une de ses publicités montrant 
un biberon rempli de lait, « Souvenez- 
vous, vous avez déjà pleuré pour en 
avoir ».
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C’ÉTAIT HIER

1993 — Les États-Unis et la Russie 
signent le nouvel accord de désarme­
ment nucléaire Start-2.

1981 — Les Américains suspendent 
leur commerce et leurs exportations 
de technologie vers l’Union soviétique, 
en signe de protestation contre l’in­
stauration de la loi martiale en Polo­
gne.

1978 — Malgré une économie para­
lysée et une situation qui tourne au 
chaos, le chah d’Iran refuse d’abdi­
quer.

1973 — Le président philippin Ferdi­
nand Marcos arrive au terme de son 
mandat électif, mais reste au pouvoir 
et gouverne par décrets.

1958 — Les réalisateurs de Radio- 
Canada déclenchent la grève.

1952 — À Londres, le Dr Humphrey 
Arthure enlève une pierre de 13 livres 
et 14 onces des reins d’une femme 
âgée de 80 ans. C’est la plus grosse 
pierre au rein de l’histoire de la méde­
cine.

1940 — Des bombardiers allemands 
infligent à Londres les plus grands dé­
gâts que la capitale britannique ait su­
bis depuis le grand incendie de 1666.

1921 — William Lyon Mackenzie 
King prend la succession d’Arthur 
Meighen comme premier ministre du 
Canada, un poste qu’il occupera pen­
dant 21 ans.

1910 — La région du Bas-du-Fleuve 
est reliée à Québec et Montréal par le 
train.

«Souvenez- 
vous: vous 
avez déjà 

pleuré pour 
en avoir...»

Hippodrome de Québec

Le dimanche 31 décembre à 13fr

Fmfin, sommes-nous plus susceptibles à ces problèmes 
dans les latitudes nordiques? Il semblerait que oui, mais plus 
les études progressent dans ce domaine et moins la situation 
géographique apparaît importante. Une étude a même iden­
tifié un trouble saisonnier chez 10% des patients souffrant 
de troubles de l’humeur, en Italie. Et le plus intéressant, ils 
étaient aussi nombreux à en souffrir pendant la période au­
tomne-hiver que pendant le printemps et l’été...

Arrêté grâce au balai à neige
■ QUÉBEC— Un bon coup de balai à neige est parfois tout 
ce qu’il faut pour étourdir un voleur, en attendant l’arrivée 
des policiers. Denis F'rancopur, 40 ans, pris en flagrant délit 
de vol dans une résidence de la 23' Rue, à Limoilou, en sait 
quelque chose. Dans la nuit de Noël, l’accusé était à 
débrancher la chaîne stéréo lorsque le propriétaire des 
lieux arrive chez lui, après le réveillon. Le voleur s’enfuit 
en laissant sur place un sac de sport dans lequel il avait en­
tassé disques compacts, appareil-photo et divers objets 
d’une valeur de 1500$. Le voleur ignorait qu’à l’extérieur, 
le gendre du proprio était à déneiger sa voiture. C'est lui 
qui a étourdi le voleur d’un coup de balai à neige et l’a 
retenu au sol jusqu'à l’arrivée des policiers. Iæ juge André 
Plante n’a eu aucune hésitation à ordonner la détention de 
l’accusé pendant les procédures judiciaires. Un lourd ca­
sier judiciaire et le fait qu'il purgeait une peine dans la 
communauté au moment du délit n'out pas joué en faveur 
de l’accusé. G.B. I
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Le prix des permis pourrait passer de 560$ à 5560$ si la Ville est obUgée de mettre sur pied et de gérer elle-même le système de contrôle des courses.
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Un remède de cheval
La Ville de Québec menace de multiplier par 10 le prix des permis de calèche

si les propriétaires n’arrivent pas à s’entendre
Marc Lestage

MLestage@lesoleil.com

QUÉBEC — La Ville de Québec vient de 
statuer que le prix d’un permis de calè­
che passera de 560$ à 5560$ pour la 
prochaine saison, si les propriétaires 
n’arrivent pas à s’entendre sur la mise 
en place d’un poste de contrôle efficace.

Selon Denis Boutin, du Service du 
contentieux de la Ville, le tarif supé­
rieur s’appliquera dès que la munici­
palité sera obligée de mettre sur pied 
et de gérer elle-même le système de 
contrôle des courses. Étant donné que 
« les propriétaires ne sont pas parve­

nus à s’entendre sur une formule de 
carrousel efficace, depuis l’été der­
nier», la Ville a décidé d’inscrire le 
nouveau tarif dans son ordonnance 
régissant l’industrie des véhicules 
hippomobiles pour l’exercice 2001.

La Ville en est venue à cette décision 
à la suite des nombreuses plaintes des 
exploitants, qui ont dénoncé «la tri­
cherie et le manque de discipline de 
plusieurs caléchiers» au cours de la 
dernière saison.

La Ville avait délégué un observa­
teur sur place, au plus fort de la saison 
touristique, afin de bien évaluer la si­
tuation. C’est dans l’espoir de « mettre

de l’ordre une fois pour toute dans cet­
te industrie » que la Ville menace au­
jourd’hui d’imposer ses propres coor­
donnateurs aux trois entreprises qui 
possèdent des permis de calèche.

Le directeur général adjoint de Qué­
bec, M. Herv é Brosseau, a expliqué ré­
cemment au SOLEIL qu’il faudra mobi­
liser une équipe de sept ou huit person­
nes pour assurer une surveillance cor­
recte des courses de calèches, sept 
jours par semaine durant au moins 16 
heures par jour. D’où la nécessité de 
multiplier par 10 le prix du permis de 
calèche, si la coordination est assurée 
par des fonctionnaires.

En ce qui concerne le prix du permis 
de cocher, il passera l’an prochain de 
190$ à 200$, alors qu’un nouveau per­
mis de cheval qui rendra l’enregistre­
ment obligatoire a été fixé à 10$. Le 
prix d’un espace de stationnement 
pour calèche est maintenu à 1800$ 
par année, payable en trois verse­
ments, selon la liste des nouvelles or­
donnances approuvées au comité exé­
cutif et déjà soumises au conseil.

En ce qui concerne les tarifs, le par­
cours en calèche « devant durer un mi­
nimum de 35 minutes », sur un parcours 
dont les noms de rues sont établies par 
règlement, est de 60$ durant la période

comprise entre le 1" juin et le 30 sep­
tembre. Durant le reste de l’année, les 
caléchiers ont le droit d’exiger un tarif 
moindre mais jamais supérieur à 60$.

Dans le cas des diligences, dont le 
nombre de places assises par voiture 
est plus important, le tarif est de 7 $ 
par passager et de 5$ pour les enfants 
de moins de 12 ans.

Une de ces ordonnances confirme que 
le poste de contrôle des calèches doit 
être établi au parc de l’Esplanade. Avec 
l’accord de la direction, ce poste pour­
ra être déplacé du côté ouest, sur d’Au- 
teuil. Ce point de contrôle sera effectif 
du début de juin à la fin de septembre.

« Heureusement, ils n’ont pas fait brûler la chapelle... »
La petite église centenaire du secteur Grand-Fonds, à La Malbaie, saccagée par des vandales

m

La première messe a été célébrée le H 
juin 1893. par le licaire Eugène Hébert.
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COLLABORATION SPÉCIALE JEAN FRANÇOIS NÉRON

C'est terrible, terrible», s’est exclamé Françoise Maltais, l'une des responsables de 
m nhnrujtio rionnnt mu-ittr pt tps statuettes cassées, les Bibles déchirées, etc.

Jean-François Néron 
Collaboration spéciale

LA MALBAIE — Alors qu’ils célé­
braient la venue du divin enfant dans 
leur chapelle, la veille de Noël, les ré­
sidants du secteur Grand-Fonds, à La 
Malbaie, ne s’attendaient pas à ce que, 
le lendemain, de véritables démons 
saccagent leur lieu de prière plus que 
centenaire.

« C’est terrible ! C’est terrible ! », répè­
te M"" Françoise Maltais, l’une des res­
ponsables de la chapelle, en regardant, 
impulsante, les dommages irrépara­
bles causés par le ou les vandales.

Dans la sacristie, il ne reste plus que 
les jambes de Jésus en croix. Le reste de 
son corps plâtré gît sur le sol, à travers 
les pages déchirées de la Bible. À proxi­
mité, des statuettes représentant de 
saints personnages ont été décapitées.

Dans l’enceinte d’une centaine de pla­
ces, les bancs et le plancher sont recou­
verts de la fine poudre blanche que 
contenait l’extincteur. Dans la crèche, 
on pourrait croire que les rois mages 
ont fêté la naissance du Messie jusqu’à

casser la baraque. Sur l’autel, les pages 
éparses des livres de chants sacrés pro­
posent maintenant des airs discor­
dants. Tant de choses ont été ravagées 
que M™ Maltais se réjouit à la vue d’un 
objet ou d’une icône intact au fil de sa vi­
site des lieux. « Heureusement, ils n’ont 
pas fait brûler la chapelle », tente-t-elle 
de se consoler, en apercevant sur une

chaise les résidus d’un feu improvisé.
La valeur monétaire des objets en­

dommagés est pour l’instant difficile à 
évaluer. M™ Maltais laisse ce travail aux 
assureurs, l’eu importe leur prix, ils de­
meurent pour elles irremplaçables. «Je 
me rappelle que cette croix avait été 
donnée à la chapelle par un curé alors 
que j’étais toute petite», dit-elle devant

le corps mutilé du Christ, avec la voix 
d’un souvenir qui s’estompe.

Les livres que possède l’historien Ro­
saire Tremblay, sur les églises et chapel­
les du Québec, ne font pas mention d’ob­
jets de grandes richesses dans la petite 
chapelle, où la première messe a été cé­
lébrée le 14 juin 1893, par le vicaire Eu­
gène Hébert. Toutefois, l’un des auteurs 
fait mention de la beauté de quelques- 
uns de ces objets. Loin de ces considéra­
tions d’ordre monétaire et patrimonial, 
M"" Maltais et les familles environnan­
tes ont maintenant à cœur de rendre les 
lieux propres pour accueillir les parois­
siens aux messes du jour de l’An.

Les vandales ont probablement per­
pétré leur méfait dans la nuit du 26 dé­
cembre. Aucun voisin n’a eu connais­
sance des événements. La Sûreté muni­
cipale de La Malbaie a ouvert une en­
quête. En plus de saccager les lieux, les 
malfaiteurs ont dérobé un ciboire, un 
calice et des micros. Ils recherchaient 
peut-être même l’argent de la quête du 
24 décembre. Toute personne ayant des 
informations peut communiquer avec 
la police au (418) 665-2204.

LA VENTE SE TERM

Décembre
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Un des deux embâcles s’étire sur environ un kilomètre entre le barrage des estocades et le vieux pont vert qui enjambe la rivière à quelques pas de l’église paroissiale.
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SAINT-RAYMOND

La Sainte-Anne sous haute surveillance
Michel Godin 

Collaboration spéciale

■ SAINT-RAYMOND — La rivière Sainte-Anne est sous surveillance à 
la hauteur de Saint-Raymond de Port neuf, depuis hier. Deux embâcles 
causés par l’amoncellement de glace ont provoqué le gonflement du 
cours d’eau qui traverse la ville. Aucune évacuation n’est envisagée 
puisque le niveau des eaux est demeuré à une hauteur respectable.
« On surveille les agissements de la ri­
vière mais la situation n’est pas criti­
que », a assuré René Beaulieu, direc­
teur de l’urbanisme pour la municipa­
lité de Saint-Raymond. Même si aucu­
ne évacuation n’est envisagée, les au­
torités de la Ville demeurent aux 
aguets. «C'est par mesure préventive », 
a ajouté M. Beaulieu qui, hier après-mi­

di, a arpenté les abords de la rivière en 
compagnie de Gaston Lebœuf, un autre 
employé de la Ville. « Il y a deux embâ­
cles. Un premier dans le rang Saint- 
Mathias (environ 10 kilomètres en 
amont de la ville) et un second dans le 
centre-ville », a-t-il indiqué.

Ce dernier s’étire sur environ un ki­
lomètre entre le barrage des estaca-

des et le vieux pont vert qui enjambe 
la rivière à quelques pas de l’église 
paroissiale. Cet embâcle a été causé 
par les glaces qui se sont 
cassées contre les lames 
en béton du barrage avant 
de s’empiler plus loin dans 
la rivière. Près de l’école 
Marguerite D’Youville, qui 
a connu sa part d’inonda­
tions dans le passé, et à 
proximité des estacades, 
de gros morceaux de gla­
ces sont sortis du lit de la rivière et 
sont juchés sur les rives.

PAS DE « GRENOUILLE »
Actuellement, aucune intervention 

n’est prévue. Les Raymondois ne

verront donc pas à l’œuvre « la gre­
nouille », cette impressionnante pel­
le mécanique montée sur flotteurs, 

qui a aidé la rivière Mont­
morency à retrouver son 
calme.«Nous allons tout 
de même prévenir la Sécu­
rité civile pour qu elle puis­
se agir rapidement au be­
soin», a mentionné M. Beau- 
lieu. Selon lui, une baisse 
de la température dans les 
prochains jours aiderait à 

régulariser naturellement la situa­
tion. Ce ne sera toutefois pas le cas 
puisque les météorologues prédisent 
du temps saisonnier.

C’est la deuxième fois en un peu 
plus d’une semaine que la rivière

Sainte-Anne fait des siennes à Saint- 
Raymond.

Quelques jours avant Noël, le ni­
veau de l’eau a grimpé de plus de 
deux mètres en quelques heures seu­
lement en raison d’un imposant mur 
formé par les glaces. Un déborde­
ment sans conséquence a eu lieu 
dans le rang Saint-Mathias.

La dernière inondation majeure à 
avoir frappé Saint-Raymond remon­
te à novembre 1993. Des pluies dilu­
viennes avaient fait fondre la neige et 
conséquemment inondées sérieuse­
ment plusieurs secteurs de la ville. 
Six ans plus tôt, cette fois-là sur le 
Bras du Nord, des embâcles avaient 
causé des dommages importants 
près de la Fromagerie Cayer.

Une baisse 
de la

température
serait

bénéfique

f .r
mm %
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BEAUPORT

La rivière 
s’assagit

Isabelle Mathieu 
lAlath ieu@lesoleil.com

QUÉBEC — L’embâcle sur la rivière 
Montmorency s’amenuise de façon 
constante, mais les 10 Beauportois 
évacués ne pourront pas réintégrer 
leur logis avant... l’an prochain.

Après avoir atteint un niveau inquié­
tant mardi soir, la rivière Montmoren­
cy s’est enfin assagie hier grâce aux 
bons soins de la «grenouille», cette 
pelle mécanique flottante venue briser 
l’embâcle qui bloquait le courant de­
puis cinq jours.

Une centaine de mètres de chenal 
ont été dégagés par la pelle. La rivière 
a ainsi pu reprendre son lit habituel et 
quitter les secteurs inondés.

L’excavatrice amphibie a terminé 
son œuvre en fin de journée hier, 
après avoir creusé la glace durant 
une trentaine d’heures au coût horai­
re de 350 $.

La machinerie conventionnelle pour­
ra faire le reste. « Comme le niveau 
d’eau a baissé, on va pouvoir creuser 
le lit de la rivière avec des pelles mé­
caniques», explique Louis-Philippe 
Hébert, directeur général de la Ville de 
Beauport. Ces travaux dans le chenal 
de la rivière pourraient durer facile­
ment trois ou quatre jours et occupe­
ront une douzaine d’employés.

HUIT PIEDS DE GLACE
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L'urgence, pour les autorités municipales, 
c’est de rouvrir l’avenue Saint-Pierre.

L'urgence, pour les autorités munici­
pales, c’est de rouvrir l’avenue Saint- 
Pierre à Beauport où sont situées les 
quatre résidences inondées et éva­
cuées.

« On a un kilomètre de rue à rouvrir 
et il y a huit pieds d’épaisseur de gla­
ce dans la rue. fait valoir lAwis-Philip- 
pe Hébert. Ça va prendre plusieurs 
jours pour l’enlever avec les pelles mé­
caniques. »

Lorsque le quartier sera « asséché » 
et sécurisé, la Ville de Beauport sou­
mettra une procédure de réintégra­
tion aux résidants évacués.

La Verte s’entête

COLLABORATION SPÉCIALE MARC LAROUCHE

i
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L’embâcle qui s’est formé il y a déjà quelques jours dans la rivière
Verte à l’Isle-Verte au Has-Salnt-Laurent, a continué de se faire menaçant hier. Empêchée 
de poursuivre son chemin normal à cause de l’accumulation de glaces, l’eau, qui s’est 
creusé plusieurs sillons, a forcé l’évacuation du gîte « La Grande Ourse ». Les techniciens 
de la municipalité ont procédé à des travaux de terrassements, de manière à ériger un mur 
de protection devant une autre résidence pour empêcher l’eau de l’atteindre. Toute la 
journée, des grues mécaniques ont cassé la glace en plusieurs endroits pour faire évacuer 
l’accumulation d'eau. « Les gens de la municipalité ont aussi rencontré les propriétaires 
de 13 résidences situées au nord-ouest du pont, affirme Gilles Soucy de la Sécurité civile. 
Elles ne sont pas en danger pour l'Instant, mais pourraient l’être si nous ne pouvons ar­
rêter la progression de l'eau. » Lors de notre visite, les glaces atteignaient presque le via- 
duc de la route 132, comme en fait fol notre photo. M.L.

Frais applicables

Environnement Environment 
Canada Canada
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LE SOLEIL STEVE OESCHÉNES

Hélène Jolicoeur, du MAPAQ, dit qu’il ne faut pas avoir peur d’aller manger 
dans un restaurant qui a déjà fait l’objet d’une condamnation.

VILLE DE QUÉBEC

Insalubre une fois, 
deux fois... 17 fois!

Élisabeth Fleiry
EFleury@lesoleil.com

■ QUÉBEC—Quelque 17 constats d’infraction ont été émis cotte an­
née sur le territoire de la Ville de Québec, qui possède son propre ser­
vice d’inspection des établissements alimentaires en vertu d’une en­
tente avec le MAPAQ. La plupart de ces condamnations concernent la 
température de conservation des aliments dans les restaurants.
L’an dernier, sur les 4400 inspections 
(programmées ou effectuées à la suite 
de plaintes) réalisées par la Ville de 
Québec dans tout près de 1700 établis­
sements situés sur le territoire de la 
Ville, 21 jugements avaient été rendus 
contre des établissements alimentai­
res fautifs. « On remet toujours entre 
20 et 25 constats d’infraction par an­
née », mentionne le responsable de la 
section « Qualité du milieu » du send­
ee de l’environnement de la Ville de 
Québec, Michel Lagacé.

CAFÉ ZORBA
Les choses se sont incroyablement 

améliorées au Café Zorba (854, rue 
Saint-Jean), anciennement considé­
ré comme un établissement alimen­
taire « à problème ». En 1999, le pro­
priétaire du Café Zorba avait dû 
payer quelque 1733$ en amendes et 
frais pour six infractions: ne pas 
avoir préparé, conservé et manipulé 
un aliment dans des conditions hy­
giéniques (deux infractions), ne pas 
avoir maintenu constamment à une 
température n’excédant pas 4°C un 
aliment périssable (trois infractions) 
et avoir été en contact avec un ali­

ment sans s’être lavé les mains (une 
infraction).

Depuis, l’établissement a changé de 
propriétaire à deux reprises : une pre­
mière fois en 1999 et une seconde en 
mars 2000. Un seul constat d’infrac­
tion (avoir maintenu un aliment péris­
sable à une température excédant 
4°C) a été émis le 24 janvier 2000, mais 
la date de cette infraction remonte au 
27 octobre 1999.

ET LES AUTRES...
Voici la liste des autres établisse­

ments situés sur le territoire de la Ville 
de Québec qui ont fait l’objet d’un juge­
ment en 2000 : le casse-croûte Chez Sa­
ra, 1050, boulevard des Capucins (ne 
pas avoir maintenu l’équipement en 
bon état d’entretien) ; le restaurant La 
Chaudronnée, 880, avenue Dufferin- 
Montmorency (ne pas avoir maintenu 
constamment un aliment périssable à 
une température n’excédant pas 4°C) ; 
Le Palais des Arômes, 1005, avenue 
Belvédère (ne pas avoir préparé, 
conservé et manipulé un aliment dans 
des conditions hygiéniques) ; L’Artisan 
du Pain, 1070, avenue Cartier (ne pas 
avoir maintenu l’équipement en bon

état d’entretien); le (iaram Massala. 
1114, avenue Cartier (deux infrac­
tions : ne pas avoir maintenu instam­
ment un aliment périssable à une tem­
pérature n’excédant pas 4°C et ne pas 
avoir préparé, conservé et manipulé 
un aliment dans des conditions hygié­
niques): Le Muffin Plus, 552, boule­
vard Wilfrid Hamel (deux infractions: 
ne pas avoir maintenu constamment 
un aliment périssable à une tempéra­
ture n’excédant pas 4°C et ne pas avoir 
maintenu l’équipement en bon état 
d’entretien); le Café Suprême. 5401, 
boulevard des Galeries (ne pas avoir 
maintenu constamment un aliment pé­
rissable à une température n’excédant 
pas 4°C) ; l’Accommodation Tabagie de 
l’Ouvrier, 265, boulevard Charest 
Ouest (trois infractions : avoir offert en 
vente des aliments qui n’étaient pas 
sains et avoir détenu en vite de la ven­
te un aliment non conforme à la Loi sur 
les produits agricoles, les produits ma­
rins et les aliments); le restaurant 
L’Échaudée, 72, rue Sault-au-Matelot 
(avoir toléré que les personnes qui tra­
vaillent dans l’aire de préparation des 
produits alimentaires ne portent pas 
de résille, de couvre-chef ou de men­
tonnière); le café-cabaret L’Ostrada- 
mus, 29, rue Couillard (ne pas avoir 
maintenu l’équipement en bon état 
d’entretien).

Un constat d’infraction a également 
été émis à l’endroit de Pascal Bonneau 
(Palais des Arômes, 1005, avenue Bel­
védère), qui a fait usage du tabac dans 
l’aire de préparation, de transforma­
tion ou de conservation d’un aliment.

Manger Fesprit et 
Festomac tranquilles

Les visites d’inspection alimentaire aboutiront sur 
des condamnations dans seulement 1 % des cas

QUÉBEC — « Quand on ne ferme pas 
un restaurant, c’est qu’on juge qu’on 
n’a pas à le fermer. »

Au bout du fil, la directrice régiona­
le à la qualité des aliments et à la 
santé animale pour les régions de 
Québec et Chaudière-Appalaches, 
Hélène Jolicoeur, a vu venir la ques­
tion. «On ne doit pas avoir peur d’al­
ler manger dans des endroits qui ont 
déjà fait l’objet de condamnations 
pour insalubrité alimentaire», insis­
te-t-elle.

«S’ils jugent qu’un établissement 
alimentaire met en danger la santé 
des consommateurs, les inspecteurs 
ont le pouvoir de fermer cet établisse­
ment, ajoute Mme Jolicoeur. Mais c’est 
une pratique qui n’est utilisée qu’en 
dernier recours. Les établissements 
les plus à risque sont visités réguliè­
rement et les inspecteurs s’arrangent 
pour faire apporter les correctifs né­
cessaires sur-le-champ. »

La représentante du MAPAQ souli­
gne que les condamnations ne repré­
sentent que 1 °/o du travail des inspec­
teurs en alimentation. «Quand on en­
tre dans un restaurant, c’est rare 

qu’on n’a rien à 
dire. Mais on 
n’impose pas 
systématique­
ment une amen­
de à la première 
infraction. Les 
commerçants se 
verront plutôt re­

mettre un avis de non conformité. Il y 
a poursuite quand on remarque, à no­
tre prochaine visite, que les choses 
ne se sont toujours pas améliorées. » 
D’autres activités du MAPAQ consis­
tent à informer et à sensibiliser les

à la
première
infraction

commerçants aux bonnes pratiques 
alimentaires.

En détail, pour l’année 1999-2000, le 
MAPAQ a offert, dans la région de 
Québec, 22 sessions de vulgarisation 
et 936 heures d’information. Sur les 
4035 visites d’inspection et les 627 
heures d’inspection permanente qu’il 
a effectuées, 274 avis de non confor­
mité ont été remis et 36 rapports d’in­
fraction ont été rédigés. Quelque 352 
plaintes ont par ailleurs été traitées.

Les secteurs les plus visités en 1999- 
2000 sont, dans l’ordre: le détail 
(70,7%), la production (14,6%), la 
transformation (6,6%), la distribution 
(6,4%) et la santé animale (1,5%).

Au total, le MAPAQ a enregistré, 
toujours en 1999-2000.102 toxi-infec- 
tions alimentaires. «Ces infections 
sont souvent dues à la température 
de conservation des aliments. On 
porte une attention particulière à ce 

. facteur de risque parce qu’il est di- 
; rectement relié au développement de 
bactéries et des toxi-infections ali­
mentaires », explique M""’ Jolicoeur.

C’est la méthode d’inspection des 
« 5 M » (pour Méthode, Matière, Maté- 

. riel, Milieu et ^ain-d’oeuvre), basée 
sur le risque, qu’utilisent le MAPAQ

et la Ville de Québec pour juger du ni­
veau d’hygiène et de salubrité des 
établissements alimentaires. «Cette 
approche repose sur les mêmes prin­
cipes qui sous-tendent le HACCP 
(Hasard Analysis Critical Control 
Points) », précise Mrae Jolicoeur.

_ _ _ La fermeture est__
une mesure de 
dernier recours

Mentionnons que la méthode d’in­
spection est la même pour l’ensem­
ble des établissements alimentaires 
visités, qu’il s’agisse de restaurants, 
de supermarchés, de traiteurs, 
d’abattoirs, d’usines de transforma­
tion, de fermes laitières, etc.

Outre Québec, les villes de Trois-Ri­
vières et de Sherbrooke de même que 
la Communauté urbaine de Montréal 
ont leur propre service d’inspection 
des aliments. «Ces entités municipa­
les appliquent la même méthode d’in­
spection, les mêmes règlements et 
les mêmes principes que le MAPAQ.

C’est un pouvoir délégué du gouver­
nement, qu’elles ont», précise Mme 
Jolicoeur.

Michel Lagacé, de la section « Qua­
lité du milieu » du service de l’envi­
ronnement de la Ville de Québec, 
souligne que les visites d’inspection 
dans les établissements alimentaires 
ne sont évidemment jamais annon­
cées. « On arrive toujours comme un 
voleur, dit-il. Mais malgré ce qu’on 
pourrait croire, les gens ne réagis­
sent pas mal. Ils savent que ça fait 
partie de \&game.

« Notre objectif, poursuit-il, c’est de 
se concentrer sur les endroits dits “ à 
problème ”, c’est-à-dire ceux qui ont 
déjà une histoire d’insalubrité ali­
mentaire, et de laisser tranquilles les 
autres qui n’ont jamais rien eu à se 
reprocher, qui ont toujours été en rè­
gle. »

De façon générale, les restaurants 
sont visités à tous les trois, six ou 
neuf mois, «tout dépendant de leur 
histoire. Si on trouve quelque chose 
qui cloche à quelque part, on peut y 
retourner la semaine suivante», ex­
plique M. Lagacé. É.F.
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NORMAL. Avec la plus longue dénivellation au 
Québec, Le Massif en fait rêver plus d'un. Orientées 
plein sud. direction les berges du Saint-Laurent, 
chacune de nos pentes est une histoire sans fin !

le Massif
Tout ce qu on dit sur nous \ est vrai!

ENNEIGEMENT EXCEPTIONNEL - RESTAURATION ACTUELLE - HORIZON INDESCRIPTIBLE
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Les taxes baissent du quart à Chamy
Marc Saint-Pierre 

ni utjj terre (a lesoleil.com

CHAR NY — C'est un compte de taxes 
allégé rien de moins que du quart que 
les contribuables charnycois rece­
vront en 2001.

Cette baisse de 25% ferme est conte­
nue dans le budget de 8.5 millions S 
adopté par l'administration Lemaire, 
à l’occasion d'une séance de travail 
spéciale, à Charny, hier soir.

«Cette baisse de 25% est la consé­
quence de l’harmonisation de la poli­
tique financière de la Ville de Charny 
avec celles des villes qui formeront la 
nouvelle ville de Lévis à compter du r'r 
janvier 2002. Cette harmonisation fa­
cilitera le processus de transition vers 
la nouvelle ville », a sans ambages ex­
pliqué le maire Alain Lemaire.

Techniquement, ce sont deux gran­
des décisions qui supporteront la 
baisse du futur compte de taxes par 
rapport à celui de 2000. Les élus char- 
nycois ont en l'espèce choisi de cesser 
le remboursement par anticipation de

la dette à long terme de leur ville, ce 
qui a dégagé 907 000$; et ils ont aussi 
convenu que le fonds de roulement de 
la municipalité, néanmoins maintenu 
à une valeur équivalant àl0% du bud­
get, sera remboursé sur une période 
de cinq ans plutôt qu’en un an.

« Ce sont ces mesures qui 
nous amènent la réduction 
de 25% du compte de taxes », 
a précisé M. Lemaire, notant 
que les élus avaient résisté à 
la tentation de puiser dans le 
surplus municipal pour ré­
duire encore la facture.

Ce sont tout de même 457 $ 
que le propriétaire de la maison 
moyenne aura à débourser en moins 
en 2001. C’est-à-dire que le compte de 
cette maison moyenne, d’une valeur de 
83 000 $ à Charny, s’établira à 1368,94 S 
en 2001 en regard des 1825,52$ de 
2000. la taxe foncière passant de 1,94$ 
à 1,39$. Dans le même temps, les taxes 
d’aqueduc et d’égout, d'assainisse­
ment des eaux, des ordures domesti­
ques, sur les immeubles non résiden­

tiels aussi, demeureront inchangées.
Tout en réduisant la charge» fiscale de 

ses concitoyens, l’administration ehar- 
nycoise a aussi décidé d’utiliser 2,4 
millions $ du surplus accumulé pour 
réaliser des projets d'immobilisations 
dès 2001. Des immobilisations de l’or­

dre de 11,2 millions S qui se 
matérialiseront notamment 
par la construction d’une 
station d'épuration des eaux 
destinée à l’usage exclusif 
de l’usine d’Alex Couture. 
Estimé à 7,7millions$, ce 
projet sera l’objet d’une sub­
vention du gouvernement 

québécois équivalant à 85% de sa va­
leur, le 15% restant étant à la charge de 
son utilisateur.

Se démarque des projets charnycois 
celui d’une nouvelle bibliothèque de 
1,6 millions, qui créera, le maire dixit, 
« un pôle communautaire et culturel 
dans le centre historique de Charny ».

«Nous souhaitons construire cette 
maison de la culture en 2001 », a conclu 
M. Lemaire.

Une
économie de 
457$ pour 
une maison 

moyenne

Les héros de Héma-Québec

®5, hytij <

LE SOLEIL RAYNALD LAVOIE
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HEIÉros

Vous avez le goût de devenir un héros ? une journée
seulement, le samedi 30 décembre, propose Héma-Québec. Lorganisme 
invite la population à donner du sang samedi, entre 9 h et 16 h, dans ses lo­
caux du 2535, boulev ard Laurier. « 11 y a beaucoup de congés ces temps-ci, 
et on ne peut rester longtemps sans recueillir du sang», explique .Jean-Luc 
Pelchat, porte-parole de Héma-Québec, que l’on reconnaît sur la photo. 
L’organisation a besoin d’au moins 150 donneurs, demain.
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CIVIC BERLINE DX 2001

par mois, location 48 mois 
TRANSPORT et PRÉPARATION INCLUS

Option 0$comptant également disponible

15 800 A L’ACHAT

ODYSSEY LX 2001

par mois, location 48 mois 
TRANSPORT et PRÉPARATION INCLUS

Option 0Scomptant également disponible

31 300 $** À L’ACHAT
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HOMME ABATTU À LA CHASSE

Un ado sans surveillance armé d’une .22
Serge Lemelin 

Le Quotidien

CHICOUTIMI —La Sûreté municipale de Jon- 
quière enquête sur les événements ayant causé 
la mort par balle de Marcel Savard, 69 ans, un ré­
sidant de Jonquière.

L’homme a été atteint à la tête d'un seul projecti­
le de calibre .22 par un adolescent de 13 ans qui 
participait, mercredi après-midi, à une excursion 
de petite chasse avec un autre adolescent. Aucun 
adulte n’accompagnait les jeunes chasseurs.

Selon les premiers témoignages recueillis par les 
policiers, les jeunes se sont rendus dans un boisé. 
Pendant que l’un s’affairait à allumer un feu, l’au­
tre, armé d’une carabine de calibre .22, s’est dé­
placé pour chasser. Apercevant une forme au loin, 
il a pointé dans sa direction et appuyé sur la gâ­
chette, une seule fois. La forme s’est immédiate­
ment affaissée. En arrivant sur place, l'adolescent 
a vu un vieillard courbé, et en lui touchant, ce 
dernier est tombé sur le côté, laissant voir un filet 
de sang coulant de la tête.

Pris de panique, il a couru raconter son histoire 
à sa mère : «Je pense que j’ai tué quelqu'un », au­

rait-il plus tard confié aux policiers. Ces 
derniers ont ensuite retrouvé le corps inanimé 
de Marcel Savard.

Le substitut du Procureur général Laurent Bou­
chard a demandé un complément d’enquête hier, 
pour déterminer comment il se pouvait qu’un ado­
lescent de 13 ans soit en possession de l’arme à feu 
qui s'est révélée fatale. La Loi sur les armes à feu 
régit très sévèrement la possession et la manipu­
lation des armes à feu et interdit à toute personne 
âgée de moins de 18 ans d’en avoir une, sauf pour 
se livrer, sous des conditions strictes, à des activi­
tés de chasse, de tir à la cible, de compétition ou 
d’entrainement. Dans tous ces cas, il est prévu que 
le mineur doit être sous la surveillance d’un adul­
te muni de toutes les autorisations nécessaires.

Par ailleurs, il apparaît que le tir sur une forme 
non identifiée à proximité d’un milieu urbain 
contrevient aux règles élémentaires de pruden­
ce de la chasse.

Des accusations pourraient être portées contre 
le jeune tireur et éventuellement contre ses pa­
rents. Le statut de mineur du garçon l’assujettit à 
la Loi sur les jeunes contrevenants, qui prévoit 
l’anonymat pour l’enfant et ses parents.

LE QUOTIDIEN SYLVAIN DUFOUR

Trois personnes ont été blessées, dont une grièvement, lors d’une collision fron­
tale survenue hier matin dans la Késerve faunique des I,aurontides, près de Interriere. Selon la 
Sûreté du Québec, le conducteur d’une camionnette a perdu le contrôle de son véhicule en arri­
vant au sommet d’une côte. Il a alors dérapé jusque sur la vole de gauche, où arrlv ait une voiture 
en sens inv erse. Le choc fut violent et les pompiers de Chicoutimi ont dû Intervenir avec les pin­
ces de désincarcération pour dégager les blessés. Le conducteur de la camionnette a subi des 
blessures grav es mais on ne craint pas pour sa vie. Les deux personnes qui prenaient place à 
bord de l'autre véhicule ont été légèrement blessées. L’accident est surv enu v ers 11 h 15 et la cir­
culation, limitée à une seule voie, a été ralentie pendant plusieurs minutes. (1a? Quotidien)
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BERLINE ACCORD LX 2001
Transmission automatique

$
par mois, location 48 mois 
TRANSPORT et PRÉPARATION INCLUS

Option Décomptant également disponible

23 800 $** À L’ACHAT

CIVIC COUPÉ DX 2001
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ËS4X4 LX 2001

par mois, location 48 mois 
TRANSPORT et PRÉPARATION INCLUS

Option 0$comptant également disponible
26 300 $** À L’ACHAT

par mois, location 48 mois 
TRANSPORT et PRÉPARATION INCLUS

Option Décomptant également disponible

15 800 $** À L’ACHAT
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•Location-bail offerte exclusivement par Honda Canada Finance Inc. portant sur la berline Civic DX 2001 (modèle ESI 521PX), 
I'Odyssey LX 2001 (modèle RL1851E). la berline Accord LX 2001 (modèle CG5641P). le coupé Civic DX 2001 (modèle EM2111P) ou 
le CR-V LX 2001 (modèle RD1741E) neufs Échange ou comptant de 1 933 $ (berline Civic). 4 850 $ (Odyssey). 3 289 $ (berline Accord). 
2149 $ (coupé Civic), ou 3 250 $ (CR-V). la première mensualité et un dépôt de sècunté de 275 $ (Civic berline ou coupé). 475 $ (Odyssey) 
ou 400 $ (Accord ou CR-V), sont exigibles Taxes, assurance et immatriculabon en sus Limite de 96 000 Km. frais de 0.10 $ le kilomètre 
excédentaire Suiet à I approbabon du crédit Offre d une durée limitée **PD S F de la berline Civic DX 2001 (modèle ES1521PX). 
de l'Odyssey LX 2001 (modèle RL1851 E). de la berline Accord LX 2001 (modèle CG5641 P), du coupé Civic DX 2001 (modèle EM2111P). 
ou du CR-V LX 2001 (modèle RD1741E) neufs Transport et préparation (850 $). ainsi gue taxes, immatriculabon et assurance en sus 
Les concessionnaires peuvent vendre à pnx moindre Photos à titre indicabf Tous les détails chez votre concessionnaire Honda Concours 
applicable à I achat ou à la location de tout modèle Honda 2000 ou 2001 neuf chez l'un des concessionnaires Honda du Québec La personne 
gagnante obtiendra le remboursement du pnx d'achat ou. dans le cas d une location, le remboursement des montants versés depuis le début 
et un montant équivalent au total des versements mensuels restants la personne demeure responsable de ces versements et de tout aube 
paiement dû au terme du bail Pour êbe déclarée gagnante, la personne dont le nom sera pigé au sort devra avoir pris possession du véhicule 
au plus tard le t8 janvier 2001 et répondre correctement à une quesbon règlementaire danthmébque La personne gagnante sera 
déterminée par brage au sort, le 19 janvier 2001 Règlement disponible chez les concessionnaires Honda du Québec

I wwiN.honda.ca

VOS CONCESSIONNAIRES HONDA DU QUÉBEC

O HONDA.
Conçues et construites sans concession

http://www.lesoleil.eom
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BATAILLE À COUPS DE MARTEAU

Le juge donne une 
chance à l’accusé

Guy Benjamin 
GBenja m in@ lesoleil.com

QUÉBEC— Le juge Michel Auger a lait 
preuve de clémence à l’endroit de 
Michel Grenier, qui a attaqué le 
concierge d’un immeuble à coups de 
marteau. Malgré la gravité des gestes, 
comme le magistrat l'a souligné à 
plusieurs reprises, il a opté pour une 
peine de prison à purger dans la com­
munauté plutôt que derrière les bar­
reaux pour donner la chance à l’ac­
cusé de 52 ans de se faire soigner pour 
régler son problème de violence.

La peine de 23 mois à purger dans la 
collectivité s’accompagne de condi­
tions sévères, dont celle de rencon­
trer un psychiatre et de prendre les 
médicaments qu’il prescrira. Égale­
ment, pendant les 23 mois, l’accusé 
devra se soumettre à toute thérapie 
que pourrait lui suggérer un agent de 
probation.

Une simple poignée de porte est à l’o­
rigine de ce qui aurait pu être un 
drame. L’accusé avait la permission 
d’utiliser un local comme entrepôt 
dans l’édifice de 20 logements de la

rue Saint-Luc, à Québec. Sauf qu'il a 
ajouté une deuxième poignée, sans de­
mander la permission, pour être bien 
sûr de ne rien se faire voler. Le 
concierge l’a enlevée.

Constatant ce fait, l’accusé s’est 
présenté chez le concierge en frap­
pant dans la porte avec un marteau. 
Lorsque la porte s’est ouverte, il s’est 
rué sur le concierge, qui a évité en par­
tie le coup. Le concierge a subi une 
fêlure du poignet avec plaie ouverte. 
L’attaque ne s’arrête pas là. Le coffre 
à outils du concierge est tout près. Il 
saisit lui aussi un marteau. Voyant 
cela, l’attaquant abandonne son 
marteau et s’empare d’une chaise 
pour foncer sur sa victime. Encore une 
fois, le concierge pare le coup tout en 
réussissant à son tour à frapper son 
adversaire sur un bras. L’accusé lance 
la chaise et fuit les lieux.

Décrit par des médecins comme une 
personne violente, l’accusé n’a ja­
mais pu expliquer pourquoi il a at­
taqué le concierge à coups de mar­
teau. Sinon qu’il avait un marteau 
dans les mains parce qu’il s’en allait 
bricoler au sous-sol.

COLLABORATION SPÉCIALE VINCENT FRADET

Ils cambriolent, puis mettent le feu
■ VAL-BÉLAIR — Des résidants de Val-Bélair ont vécu un 
retour de congé de Noël doublement brutal : leur maison du 
1365, Groenland a été cambriolée puis incendiée, hier. Un voi­
sin a aperçu les flammes vers 8 h et a alerté la police. Les pre­
miers patrouilleurs arrivés sur les lieux ont vu qu’une des 
portes de la résidence unifamiliale avait été défoncée. Quel­
ques minutes plus tard, les pompiers ont remarqué que la 
maison était sens dessus dessous. « Nos enquêteurs et l’en­

quêteur du commissariat aux incendies font des recherches, 
indique Robert Dion de la police de Val-Bélair. Ça ressemble 
beaucoup à un incendie criminel précédé d'un vol. » Les en­
quêteurs n’ont pas trouvé de traces d’accélérant. Une analy­
se chimique sera nécessaire pour déterminer le foyer de l’in­
cendie et l’élément déclencheur. En vacances, les propriétai­
res sont revenus durant la journée pour constater les dégâts. 
Les dommages risquent de dépasser 150 000$. I.M.

EPARGNEZ

SUR TOUS LES GROS 
APPAREILS MÉNAGERS, 

ASPIRATEURS1 ET 
MACHINES À COUDRE
MÊME S’ILS SONT DÉJÀ EN SOLDE!
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*0ffr« EPARGNEZ 13%': Sears déduira du prix de l'article le montant équivalant è celui qui sera payé pour la TPS et la TVQ. ce qui signifie que le 
montant total de I achat. toutes taxes comprises, ne dépassera pas le prix de l'article. La déduction équivalant au montant des taxes ne s'applique 

pas aux achats faits dans le cadre de toute exonération de taxes A l'exclusion des frais de livraison, de contrat d'entretien et d’installation.
A l'exclusion des artiÿes de nos Centres et magasins de liquidation et des achats par catalogue Otfè en vigueur jusqu'au dimanche 31 décembre 2000. 

NP1251100 'R/20 Couture et entretien des sols; A l'exclusion des aspirateurs avale-tout

! Nos magasins seront fermés
i les 1 et 2 janvier. 

Bonne année!
Ouverture à 8 h 

le mercredi 3 janvier 1
Il y a des magasins 

Sears près 
de chez vous

Les gros appareils ménagers sont 
disponibles dans les magasins de la région | 

métropolitaine de Québec suivants:
Alma

Centre commercial Carrefour Alma. (413) 662-2222

Arthabaska
Grande Place des Bois Francs. (819) 3574000

Chicoutimi
Place du Saguenay. (418) 549-8240

Hull
Les Galeries de Hull, (819) 770-6300

Québec
Les Galeries Chagnon. Lévis, (418) 8334711

Place Fleur de lys, (418) 529-9861
Place Laurier. (418) 658-2121

Magasin de meubles et dèlectromenagers de Quebec, 
Boulevard de la Capitale et autoroute 40, 

(418)260-9084

Rimouski
Magasin-concession de Rimouski, (418) 724-7111

Rouyn-Noranda
Race Noranda. (819) 797-2321

Sept-îles
Magasin-concession de Sept-îles, (418) 962-9811

Sherbrooke
Centre commercial Cairefour de l’Estrie 

(819)563-9440
Magasin de meubles et d'electroménagers de Sherbrooke, 

Autoroute 410 et Boulevard de ffortland,
(819)564-3010

St-Georges-de-Beauce
CanefourSt-Georges, (418) 228-2222

Trois-Rivières
Les Rivieres, (819) 379-5444

Magasin de meubles et d'électroménagers de Trois-Rivières. | 
Autoroute 400 et Boulevard des Recollets. 

(819)379-0992

L«$ aspirateurs et machines à coudre sont vendus 
dans nos magasins Sears; ils ne sont pas vendus 

dans nos magasins de meubles el 
d'électroménagers Sears

Gros appareils ménagers en ligne au 
www.sears.ca

SEARS
Sears. Les beaux côtés de votre vie *

Copyright 2000 Sears Canada Inc

Examen raté pour 
un futur avocat

■ QUÉBEC— Jacques-Émile Telllier, 
qui se dit étudiant en droit, devra per­
fectionner l’art de la plaidoirie. L’hom­
me de 44 ans aime beaucoup écrire, et 
beaucoup parler. Malgré les conseils de 
son avocat, Tellier tenait absolument à 
prendre la parole pour expliquer les cir­
constances du vol présumé d’une bou­
teille de fond de teint à 7,39$. Petit pro­
blème toutefois, les propos de son long 
exposé ne correspondaient pas entière­
ment à la déclaration de trois pages 
qu’il avait écrite au moment de son ar­
restation. Pourquoi amener une per­
sonne devant le tribunal pour un si pe­
tit vol? Tout simplement parce que Tel­
lier était en liberté provisoire en atten­
dant des procès dans des affaires de 
harcèlement criminel, de supposition 
de personnes, de menaces et de non- 
respect d’ordonnances de la cour. 
C’était suffisant pour que le juge André 
Plante ordonne la détention de l’accu­
sé, qui sera ramené devant le tribunal 
le 11 janvier. Une des explications 
avancées par l’accusé veut que la bou­
teille ait glissé par inadvertance dans la 
poche de son manteau. L’autre veut 
qu’il ait mis la bouteille dans sa poche 
pour la payer à la sortie, mais pas en 
même temps que d’autres articles ache­
tés. Mais il a oublié de la payer. G.B.

Motoneigiste perdu 
et retrouvé

■ SAINT-FÉLICIEN—La nuit a été lon­
gue et froide pour un motoneigiste qui 
s’était perdu dans le secteur de Saint- 
Félicien au Lac-Saint-Jean et qui n’a 
été retrouvé que vers 8 h 50 hier. L’hom­
me de 63 ans était parti en expédition 
mercredi. Ne le voyant pas revenir, sa 
famille a alerté la police vers 1 h. Des 
motoneigistes de la Sûreté du Québec 
se sont mis en route et ont quadrillé le 
secteur. Ils ont retrouvé le sexagénaire 
de Saint-Félicien huit heures plus tard 
dans un sentier. L'homme s’était perdu 
à seulement quelques kilomètres de 
son chalet. Souffrant d’engelures aux 
mains et aux pieds, il a été transporté à 
l’hôpital de Roberval. I.M.

Voleurs pris en 
flagrant délit

■ CHARLESBOURG — Deux jeunes 
voleurs ont été pris en flagrant délit, 
hier avant-midi, après être entrés par 
une fenêtre d’une résidence de la rue 
des Liserons, à Charlesbourg. Témoin 
de la scène, un voisin s’est empressé 
d'alerter les policiers. Ces derniers ont 
pu rapidement mettre la main au collet 
des deux malfrats, qui avaient pris la 
fuite les mains vides en empiétant sur 
les terrains de résidences avoisinantes.
« L'un deux est bien connu des policiers, 
l’autre le sera dorénavant», a laissé 
tomber le sergent Gilles Thériault. Les 
deux individus, âgés de 21 et 25 ans, 
comparaîtront ce matin au palais de 
justice de Québec sous des accusations 
d'entrée par effraction avec intention 
de vol et de possession d'outils. É.F.

Maison de 
chambres incendiée
I CHARLESBOURG — Une maison de 
chambres située au 3408, des Platanes 
à Charlesbourg a été lourdement en­
dommagée par un incendie la nuit der­
nière. Les flammes ont pris naissance 
dans l’entretoit vers lh30, probable­
ment à la suite d'une défectuosité élec­
trique. I^es huit chambreurs ont été éva­
cués rapidement. Les dégâts sont éva- 4 
lués à environ 25 000$. I.M.
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L’abus d’antibiotiques augmente beaucoup 

la résistance de certaines bactéries
Une nouvelle étude confirme la gravité du problème

Linda Johnson 
Associated Press

■ TRENTON, New Jersey — Une nouvelle étude publiée par le New 
England Journal of Medicine confirme la gravité du problème posé 
par la résistance croissante de certaines bactéries aux antibiotiques, 
une résistance que l'arrivée de nouveaux antibiotiques pourrait tou­
tefois contenir.

Pas de libération 
conditionnelle pour 

Homoika
■ OTTAWA — Estimant que Karla 
Homoika est toujours dangereuse, le 
Sendee correctionnel du Canada en­
tend recommander à la justice de ne 
pas la libérer aux deux tiers de sa sen­
tence, rapporte Southam Neu's. Ad­
missible à une libération conditionnel­
le en juillet, elle devrait au contraire 
purger les 12 années d’incarcération 
qui lui ont été imposées pour les meur­
tres de deux adolescentes, et les auto­
rités correctionnelles demanderont la 
tenue d’une audience spéciale sur cet­
te question, ont indiqué des sources 
proches du Service correctionnel. En 
vertu de cette recommandation, Ho­
moika ne recouvrerait sa liberté qu’en 
2005. En juillet 1993, Homoika a écopé 
une peine de 12 ans de détention après 
avoir plaidé coupable à deux accusa­
tions d’homicide involontaire relative­
ment aux décès de Kristen French et 
Leslie Mahaffy. En échange de l’immu­
nité, elle a accepté de témoigner contre 
son ex-mari, Paul Bernardo. (PC)

Depuis une dizaine d’années, les ex­
perts alertent sur l’usage abusif des 
antibiotiques, qu’ils estiment être à 
l’origine de l’augmentation de la résis­
tance, tout d’abord à la pénicilline, 
puis à d’autres familles. Le strepto­
coccus pneumoniae, notamment, bac­
térie mortelle à l’origine de pneumo­
nies et de septicémies, est de plus en 
plus résistant.

«C’est devenu inquiétant ces deux 
dernières années», constate la D" 
Cynthia Whitney du Centre de contrô­
le des maladies d’Atlanta (CDC). « Il y

a réellement des souches bactérien­
nes qui apprennent vite ».

L’étude du CDC a été menée sur le 
streptocoque de la pneumonie, la plus 
répandue des bactéries, qui est aussi 
à l’origine de méningites et d’otites 
chez l’enfant. Appellé aussi pneumo­
coque, il est par ailleurs responsable 
de nombreuses septicémies, une in­
fection du sang qui tue en priorité les 
personnes âgées.

Entre 1995 et 1998, a D" Whitney et 
ses collègues ont prélevé quelque 
12 000 échantillons de sang ou d’au­

tres liquides, auprès de patients amé­
ricains, infectés par le pneumocoque. 
Un antibiogramme comprenant une 
dizaine d'antibiotiques actifs sur le 
germe a été pratiqué sur chaque 
échantillon.

Selon les résultats, du­
rant ces trois dernières an­
nées, le pourcentage de 
pneumocoques résistants 
à plus de trois antibioti­
ques est passé de 9 à 14%, 
tandis que celui des pneu­
mocoques résistants à la 
pénicilline passait de 21 à 
25%. Cette résistance était 
particulièrement élevée chez les en­
fants âgés de moins de cinq ans, et 
chez les Blancs, deux populations 
particulièrement consommatrices 
d’antibiotiques.

Quoi qu’il en soit, les chercheurs ont 
noté que des nouveaux vaccins, dont 
un vaccin destiné aux nourrissons, 
peuvent protéger contre la plupart des

souches bactériennes résistantes aux 
antibiotiques. De plus, quelques nou­
veaux antibiotiques sont arrivés sur le 
marché ces dernières années, et 19 
autres, actuellement en cours de déve­
loppement. pourraient être autorisés 

à la vente au cours des huit 
années à venir. Or, selon les 
chercheurs, l’arrivée de ces 
nouveaux antibiotiques di­
minue le nombre de sou­
ches résistantes. «C’est 
pour nous l’espoir de maî­
triser ce phénomène», se­
lon la D" Cynthia Whitney. 
Le Xetr England Journal 

of Medicine écrit dans un commentai­
re que l'augmentation des résistances 
à l’action des médicaments «devrait 
constituer une grande préoccupation 
et une incitation à agir de manière res­
ponsable. Les antibiotiques n'ont que 
60 ans et leur utilisation inadéquate 
menace déjà notre capacité à combat­
tre les infections ».

Un nouveau 
vaccin peut 

protéger 
des souches 
résistantes

LE SOLEIL. JOCELYN BERNIER

Le premier ministre, Christian Ranger, entouré de deux députés du Parlement jeunesse de Québec.

h fiM

Des débats courtois, 
sans chahut ni injures

Les jeunes ont une conception bien différente
de la vie parlementaire

Mélanie Saint-Hilaire 
MSH ilaire@lesoleit.co m

■ QUÉBEC—Trois cent cinquante-neuf jours par année, Christian 
Ranger est étudiant en philosophie. Les six autres jours, il est premier 
ministre du Québec. Son présent mandat s’achèvera demain, avec la 
51' session du Parlement jeunesse de Québec. Le jeune homme pliera 
alors soigneusement son complet bleu marine et retournera s'asseoir 
sur les bancs d’école. En soupirant sans doute après le confort des 
chaises en velours de l'Assemblée nationale !

Voilà plus d'un demi-siècle que les 
jeunes peuvent s’initier à l’art du dé­
bat politique sur les lieux même où 
nos dirigeants l’exercent chaque 
jour. Mais la discussion a changé de 
ton. Au départ, en 1949, le Quebec 
Older Bogs' Parliament cherchait à 
river la foi au coeur des jeunes anglo­
phones protestants en les faisant dé­
battre de sujets religieux. Ce n'est 
que dans les années 60 que l’événe­
ment est devenu une véritable simu­
lation parlementaire, telle qu’ont vé­
cu des politiciens aussi consommés 
que Robert Bourassa, Brian Mulro- 
ney et Bernard Landry.

Cette année, près d’une centaine de 
jeunes Québécois de 18 à 25 ans — 
dont la moitié de femmes — ont parti­
cipé au Parlement jeunesse de Qué­
bec. Une cuvée particulièrement réus­
sie. «C'est la meilleure simulation que 
j'ai vue, dit Christian Ranger, qui par­
ticipe depuis cinq ans au Parlement 
jeunesse. Les participants étaient en­
thousiastes et la qualité des débats.

. exceptionnelle,»
1 De 7 h du matin à minuit, pendant six

longs jours, les membres du Parle­
ment jeunesse ont débattu de projets, 
adopté des lois, émis des déclarations 
ministérielles et participé à des points 
de presse. Cette année, ils ont présen­
té de grands projets de loi sur l'inves­
tissement privé en santé, le régime de 
congés parentaux et l'administration 
de l'industrie laitière.

Bafouille, cafouille, embrouille: 
pas facile pour ces jeunes 

de manier la langue de bois
Hier, vers 11 h. on aurait pu entendre 

une mouche voler à l’Assemblée natio­
nale. Les députés d'un jour écoutaient 
avec une attention religieuse le dis­
cours de leur ministre des Affaires au­
tochtones, Marc-Étienne Deslauriers. 
Doit-on, oui ou non. abolir l'actuelle 
Loi sur les Indiens et d’accorder aux 
premières nations l'autonomie en ma­
tière de santé et d’éducation?

Bafouille, cafouille, embrouille: pas 
facile pour ces jeunes de manier la

langue de bois. Plusieurs apprentis 
orateurs l’ont appris à leurs dépens ! 
Les formules légalo-politiques, raides 
et empesées, leur roulaient dans la 
bouche. Mais leurs arguments étaient 
généralement solides.

Par leur concentration et leur cour­
toisie, ces jeunes pourraient même en 
apprendre aux vrais parlementaires. 
Le désordre, le chahut et l’indiscipline 
se déchaînent trop souvent à l’Assem­
blée nationale. « On peut bien vivre la 
vie parlementaire sans se crier des bê­
tises», dit Christian Ranger, qui voit 
les simulations comme de « saines cri­
tiques » du système.

Le Parlement jeunesse a souvent été 
à l'avant-garde de nos débats de socié­
té. « Il y a trois ans. on avait discuté un 
projet de fusion municipale», rappelle 
Christian Ranger. Une loi sur l'équité 
salariale entre hommes et femmes a 
été étudiée... en 1970, en même temps 
qu’un autre sur l'accès aux services 
de garderie!

Contrairement aux politiciens de 
métier, les membres du Parlement 
jeunesse votent selon leur conscien­
ce. Les débats en sont d'autant plus 
riches et passionnés. «C'est ce qu’on 
obtient quand on ne bâillonne pas les 
gens avec une ligne de parti », criti­
que Christian Ranger, qui ne prévoit 
pas se lancer en politique... à court 
terme.

En février, cinq jeunes Québécois se 
rendront à Bruxelles pour participer à 
la cinquième assemblée du Parlement 
jeunesse de la communauté française 
de Belgique, directement inspiré de 

'celui de Québec.

Bouchées
doubles
contre

McDonald’s
La syndicalisation de la 

chaîne au menu de la CSN
Jean-François Gazaille 

Presse canadienne

■ MONTRÉAL—McDonald’s peut s’attendre à la poursuite du mou­
vement de syndicalisation de ses employés, a laissé entendre hier la
CSN.
Des franchises québécoises de la 
multinationale américaine sont ac­
tuellement au coeur d’un processus 
de syndicalisation, a indiqué le pré­
sident de la centrale, Marc Laviolet- 
te, à l’occasion de son bilan de fin 
d’année.

M. Laviolette a cependant refusé 
d’en préciser le nombre tout comme 
leur localisation. Il a cependant indi­
qué que la CSN ne faisait que soutenir 
et non pas enclencher ce 
mouvement.

« On n'a pas engagé de ba­
taille contre McDo. Ce sont 
les membres qui chauffent le 
poêle. Nous, on fournit le 
bois », a illustré le président 
de la centrale.

La quarantaine d’em­
ployés du McDonald’s de la 
rue Peel, à Montréal, ont 
remporté l’automne dernier 
une victoire syndicale 
contre leur employeur.

Le commissaire du travail a reconnu 
leur accréditation syndicale à la CSN, 
une décision qu’a ensuite confirmée la 
Cour supérieure après que l’em­
ployeur l’eut contestée.

Le juge estimait que le propriétaire 
de la franchise, Michel Marchand, 
n'avait pas épuisé tous les autres re­
cours en appel.

M. Marchand, appuyé par cinq syndi­
qués dissidents, a donc porté la cause 
devant le Tribunal du travail qui doit 
se prononcer dans deux semaines.

La CSN est eependant confiante de 
l'emporter.

«Le processus de négociation va 
pouvoir commencer bientôt ». a décla­
ré Marc Laviolette.

Ij& CSN croit que 2000 a été une bon­
ne année. La centrale a recruté plus 
de 11 000 nouveaux membres, de sor­
te qu’elle compte dans ses rangs quel­
que 250 000 syndiqués.

La CSN a réussi à obtenir des aug­
mentations salariales moyennes de 
3% et à améliorer la condition des tra­
vailleurs à statut précaire, a résumé 
M. Laviolette.

S’il faut se réjouir de la bataille rem­
portée contre McDonald's, c'est le 
combat des camionneurs du port de

Montréal qui a été la campagne la plus 
importante de l’année, a commenté M. 
Laviolette.

La grève déclenchée par ces tra­
vailleurs — dont l’adhésion à la CSN 
n’était pas pas encore avalisée — leur 
a permis de faire quelques gains, a-t- 
il dit.

Les sociétés maritimes ont haussé à 
50 $ le tarif au conteneur et 20 $ iront 
dans les poches des camionneurs. El­

les ont aussi admis qu’il fal­
lait trouver un moyen de 
compenser le temps d’atten­
te des camionneurs, a ajou­
té le chef syndical.

Ce conflit, tout comme le 
débrayage des employés de 
soutien de la Société de 
transport de la Communauté 
urbaine de Québec, s’est sol­
dé par une loi spéciale de 
l’Assemblée nationale, ce qui 
fait craindre le pire à la CSN. 

«Il y a une tendance in­
quiétante chez le gouvernement Bou­
chard. celle des coups de force, a pour­
suivi M. Laviolette. Ce gouvernement 
n’a aucun préjugé favorable envers les 
travailleurs. »

CHARGÉS DE COURS
D’autres conflits sont à surveiller au 

cours des prochains mois, a-t-il ajou­
té. notamment chez les chargés de 
eours des universités québécoises. 
Des mandats de grève sont déjà acquis 
à lUQAM, à Montréal, et à FUQAR a 
Rimouski. D’autres seront sollicités 
début janvier.

Les négociations sont bloquées, no­
tamment sur le rattrapage salarial. 
L’écart salarial entre les chargés de 
cours et les enseignants atteint par­
fois plus de 70%. alors qu'ils assurent 
la moitié de l'enseignement des cours 
de premier cycle univ ersitaire.

Enfin, la CSN promet d'intenenir vi­
goureusement dans le dossier des fu­
sions municipales, ainsi que dans ce­
lui de la loi sur l’équité salariale.

La loi entrera en vigueur le 21 no­
vembre 2001 et le CSN entend faire 
pression auprès des entreprises pri­
vées pour quelles l’appliquent à la let­
tre. *

Marc Lariolette

^ J
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Un Québécois 
assassiné dans sa 
villa dominicaine

MONTRÉAL (PC) — Un citoyen québécois, Robert Ethier, 30 
ans, est mort presque instantanément après avoir été abat­
tu d’un coup de feu à Cabrera, en République dominicaine.

Résidant de façon intermittente dans sa villa située près 
de ce village du nord de la République dominicaine, Robert 
Ethier a été abattu dans la nuit de samedi à dimanche, 
après qu’il eut surpris un voleur.

Selon ce qu’a raconté au Journal de Montréal son épou­
se Marie-Lise Labonté, la victime a été alertée par les cris 
d’une jeune femme invitée par le couple et qui a vm le voleur 
pénétrer dans la villa.

« Tout s’est passé tellement rapidement, je n’ai pas eu le 
temps d’avoir peur», a-t-elle expliqué.

«J’ai passé six heures avec la dépouille de Robert. J’ai ai­
dé son âme à quitter son corps. C’est un processus très im­
portant, surtout en cas de mort violente», a ajouté M"" La­
bonté, dont le mari était connu comme auteur de plusieurs 
ouvrages consacrés à la guérison spirituelle.

« Je ne veux pas que les Québécois accusent les Domini­
cains. Robert adorait ce pays. Je partage ce sentiment. Les 
Dominicains sont très chaleureux. La police fait tout ce 
qu elle peut. Jamais je n’aurais pu vivre un deuil aussi au­
thentique au Québec », a dit M'”' Labonté.

Selon elle, M. Ethier, qui vivait au moins trois mois par an­
née en République dominicaine depuis le début des années 
80, devait rentrer au Québec à la fin du présent mois. Il pla­
nifiait de prendre la direction d’une école de soin énergéti­
que qu’il avait fondée.

« Robert était très connu et très aimé. Il donnait des confé­
rences dans plusieurs pays. Je reçois des téléphones de 
condoléances de la Belgique, de la France, de partout en Eu­
rope », a affirmé M"" Labonté, une psychothérapeute qui a 
écrit plusieurs livres, dont un en collaboration avec son mari.

Toujours jeune !
Lamy safari
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AVAL ET SAINT-BRUNO

Explosion d’un gazoduc 
au sud du Québec

■ MONTREAL—Une personne a été blessée dans l’explo­
sion jeudi soir d’un gazoduc dans le sud du Québec, a-t-on 
appris de source policière. L’explosion, qui s’est produite 
vers 17 h 30 à East Hereford, village adossé à la frontière 
des États-Unis, a provoqué un incendie qui a détruit une 
centrale de compression de gaz naturel, a indiqué un por­
te-parole de la Sûreté du Québec, Gérard Carrier. Les cau­
ses de l’explosion ne sont pas encore connues, a affirmé 
pour sa part Richard Heider, vice-président de la société 
canadienne Gaz TQM qui exploite le gazoduc. Un employé 
de cette société a subi des brûlures sur une partie du corps 
et a été transporté dans un hôpital de la région où il se trou­
ve dans un état satisfaisant, selon M. Heider Une vingtai­
ne de sapeurs-pompiers du village américain voisin de Bee­
cher Falls, dans l’État du Vermont, sont venus aider leurs 
collègues du Québec pour combattre l’incendie de la cen­
trale de compression. (AFP)

Reddition sans condition 
de deux forcenés

■ MONTREAL (PC) — Les deux hommes qui s’étaient bar­
ricadés mercredi soir, l’un à Saint-Gabriel, dans 
Lanaudière, et l’autre à Saint-Rémi, en Montérégie, se sont 
finalement rendus sans condition, hier matin. À Saint- 
Gabriel, l’individu de 43 ans pourrait avoir à faire face no­
tamment à une accusation d’avoir utilisé une arme à feu de 
façon négligente. Il aurait tiré un coup de feu dans l’ap­
partement où il se trouvait en compagnie d’une amie. À 
Saint-Rémi, l’homme de 42 ans qui s’était présenté au lo­
gement de sa mère devra aussi faire face à des accusations 
notamment de menaces. Dans les deux cas, le groupe tac­
tique d’intervention de la Sûreté du Québec a mené les 
opérations. (PC)

Alerte aux traces d’arachides 
dans le chocolat Sarotti

■ OTTAWA (PC) — L’Agence canadienne d’inspection des 
aliments avise les consommateurs allergiques aux pro­
téines d’arachides de ne pas consommer de chocolats four­
rés Chocoa de marque Sarotti, car ils peuvent contenir des 
protéines d’arachides alors que l’étiquette n’en fait pas 
mention. Ces chocolats sont fabriqués par la compagnie 
Sarotti, de Berlin, en Allemagne, et sont vendus en embal­
lages de 200 g. Ils portent le code universel de produit 
(CUP) 4 030 387 044 683. Tous les lots de production font 
l’objet d’un rappel volontaire par l’importateur, la Corpo­
ration des Aliments LD. de Laval, au Québec. La consom­
mation de ce produit peut déclencher une réaction grave, 
voire mortelle, chez les personnes qui sont allergiques aux 
protéines d’arachides. (PC)

ERRATUM
Dans l'annonce d'électronique 

«Grand Décompte» du 27 décembre 2000: 
le téléviseur JVC 32 po (2676) 1) 

n'était pas image sur image 
à 2 syntoniseurs mais bien image 

sur image à 1 syntoniseur seulement.
Nous nous excusons de l'inconvénient que cela aurait pu vous causer. 1

AMEUBLEMENTS

TANGUAY

GESTION DE L’EAU AU QUÉBEC

Rien ne permet
de croire à une 

falsification
des données

MONTRÉAL (PC) — Une étude gou­
vernementale inédite sur la gestion de 
l’eau au Québec révèle que, dans les 
petites municipalités du Québec, les 
gestionnaires de l’eau se retrouvent 
généralement — faute de formation 
solide acquise avant l’embauche — 
dans une situation qui n’est pas sans 
rappeler certains aspects du récent 
drame de Walkerton, en Ontario.

Mais Dominique Ferrand, l’un des co­
présidents de l’étude, refuse de faire un 
lien entre les conclusions de l’étude et 
la tragédie de Walkerton.

L’étude réalisée en avril auprès des 
responsables de l’eau potable et des 
eaux usées de 16 municipalités de 
l’Estrie démontre qu’aucune personne 
parmi les gestionnaires interrogés n’a 
une formation initiale dans le domaine 
du traitement de l’eau.

M. Ferrand précise que le document 
ne révèle en aucune façon qu’il y a eu 
trafic de données, comme cela a été le 
cas dans le dossier de Walkerton.

Cependant, il indique qu’il faut s’atta­
quer rapidement aux problèmes de la 
formation et du recrutement de la main- 
d’œuvre dans le domaine de l’eau.

Même si cette étude du Comité secto­
riel de main-d’œuvre de l’environne­
ment n’a porté que sur les municipali­
tés estriennes, « le profil et les besoins 
(en formation) des individus identifiés 
en Estrie diffèrent peu, à notre avis, 
dans les autres régions du Québec », 
précise le rapport.

Selon l’étude, les responsables de 
l’eau s’occupent le plus souvent de ces 
tâches à plein temps dans les petites 
municipalités de plus de 2000 habi­
tants mais, pour les plus petites, les 
responsables de la chloration — le 
procédé le plus courant — ou de l’épu­

ration consacrent en moyenne moins 
de 10 heures par semaine au bon fonc­
tionnement des équipements respon­
sables de ces fonctions pour le moins 
vitales.

RATTRAPER LE RETARD
Québec ne doit pas seulement former 

rapidement les gestionnaires de l’eau 
des petites municipalités du Québec 
mais aussi contrôler avec régularité 
leur capacité d’assumer ces fonctions, 
«parce que leurs décisions sont tou­
jours, ultimement, des questions de vie 
ou de mort, comme l’a montré le cas de 
Walkerton », estime de son côté le mi- 
crobiologiste Pierre Paiement, de l’Ins­
titut Armand-Frappier.

Réagissant à la publication du rap­
port, le Dr Paiement estime que l’im­
portance des risques associés à une 
mauvaise gestion de l’eau potable 
dans les petites villes oblige Québec à 
dépasser le stade de la «qualifica­
tion » de la main-d’œuvre pour mettre 
en place une véritable « certification » 
de la compétence des opérateurs.

Mais selon le O' l’aiement, «l’impor­
tant, c’est de rattraper le retard dans la 
formation des opérateurs : on pourrait 
envisager l’idée du contrôle de leur ca­
pacité dans une deuxième étape ».

Les deux coprésidents du Comité 
sectoriel de main-d’œuvre de l’envi­
ronnement, Dominique Ferrand (côté 
patronal) et Robert Mercier (CSN), se 
surprennent de la « quasi-absence » de 
personnel qualifié en gestion des eaux 
dans les petites municipalités alors 
que le Québec mettait en place, il y a 
plus de 20 ans, deux programmes de 
formation spécialisés que plus d’un 
millier de diplômés ont suivi avec suc­
cès.

L’utilisation des boues d’épuration 
suscite des inquiétudes en Ontario

■ TORONTO — Depuis la contamina­
tion de l’eau survenue à Walkerton, 
l’épandage des boues d’épuration sur 
les champs des régions rurales susci­
te de plus en plus d’inquiétudes, a in­
diqué cette semaine Jim Bradley, cri­
tique en matière d’environnement 
pour le Parti libéral ontarien. Depuis 
de nombreuses années, il est d’usage

courant que les agriculteurs épandent 
sur leurs champs des boues résultant 
de l’épuration des eaux usées des cen­
tres urbains, dont Toronto. Mais des 
agriculteurs, des voisins et des diri­
geants municipaux craignent mainte­
nant que le ruissellement n’envahisse 
les ruisseaux et les lacs de la région, 
ou la nappe phréatique. (PC)
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LE MONDE
Bill Clinton 

met le paquet
«Je suis votre dernière chance», affirme le 

président américain aux Israéliens et 
Palestiniens qui ont renoncé à leur sommet

■ WASHINGTON (d’après AFP et AP) — Le président américain 
Bill Clinton a mis la pression hier sur les Palestiniens et les Israéliens, 
estimant que leur « meilleure chance» pour parvenir à un accord de 
paix se situait dans les trois prochaines semaines, avant qu’il ne quitte 
la Maison-Blanche.
«Le temps est venu d’en finir (...) les 
choses ne vont pas devenir plus faciles 
et prolonger ne ferait que les empi­
rer », a déclaré M. Clinton, qui a donné 
la semaine dernière aux deux parties 
« des paramètres » pour résoudre les 
questions les plus épineuses qui les 
opposent.

« Nous sommes plus proches que ja­
mais (d’une solution). Nous sommes 
plus proches que lors du sommet de 
Camp David » (en juillet), a-t-il dit lors 
d’une conférence de presse à la Mai­
son-Blanche.

M. Clinton a rappelé qu’il était sous 
la pression du calendrier — son dé­
part de la Maison-Blanche le 20 jan­
vier —, mais a estimé qu’un accord de 
paix était possible et souhaitable d’ici 
là. « La meilleure chance qu’ils aient 
d’obtenir un accord se situe dans les 
trois prochaines semaines », a-t-il sou­
ligné.

Mais « il n’y a pas de raison de se par­
ler si les deux parties n’acceptent pas 
les paramètres » proposés, a-t-il ajou­
té, alors que le président palestinien 
Yasser Arafat et le premier ministre 
israélien Ehud Barak n’ont toujours 
pas adopté les critères proposés par 
M. Clinton.

Les critères proposés dans le plan de 
paix américain prévoient l’octroi aux 
Palestiniens d’une souveraineté sous 
conditions sur l’Esplanade des mos­
quées à Jérusalem, un contrôle par les 
Palestiniens de 95% de la Cisjordanie 
et de 100% de la bande de Gaza, au 
prix d’un renoncement au droit au re­
tour des quelque 3,7 millions de réfu­
giés palestiniens de 1948.

Un responsable du département d’É- 
tat sous couvert de l’anonymat s’est 
refusé à parler de «frustration ex­
trême ».

ATTENTAT
M. Clinton a par ailleurs condamné 

l’attentat perpétré hier contre un bus 
à Tel Aviv, qui a fait 13 blessés. «Je 
condamne la violence », a-t-il déclaré, 
en disant craindre « davantage de vio­
lence dans les prochains jours ».

Le processus de paix est en effet pas­
sé hier de l’espoir à la plus totale in­
certitude, hier, après l’annonce offi­
cielle par l’Égypte de l’annulation du 
sommet de Charm el-Cheikh qui de­
vait, pour la première fois depuis deux 
mois, réunir MM. Barak et Arafat.

Le sommet est annulé, a annoncé 
matin le ministère égyptien de l’Infor­

mation qui a fait savoir que M. Barak 
ne se rendrait pas dans la station bal­
néaire sur la mer Rouge.

Selon la radio israélienne, l’annula- 
tiqn de ce sommet est à l’initiative de 
l’État hébreu et les collaborateurs de 
Ehoud Barak ont exprimé leur décep­
tion et leur frustration en raison de la 
position palestinienne.

Après une réunion de deux heures 
dans la Bande de Gaza, l'instance 
dirigeante palestinienne a fait savoir 
que les propositions américaines ne 
répondent pas aux besoins pales­
tiniens. Selon plusieurs sources, les 
Palestiniens ont soulevé des doutes 
sérieux sur ces propositions.

L’une des principales pierres d’a­
choppement semble être la proposi­
tion demandant aux Palestiniens d'a­
bandonner leur idée de faire revenir 
dans les territoires les millions de 
civils palestiniens —et leurs descen­
dants— ayant fui les guerres israélo- 
arabes de 1948 et de 1967. Une de­
mande à laquelle l’État hébreu a tou­
jours opposé un refus catégorique.

Côté israélien, le projet américain et 
les difficiles compromis qu’il contient 
semblaient aussi mal passer, y com­
pris chez les modérés qui voient avec 
horreur la perspective d’abandon de 
souveraineté sur le mont du Temple à 
Jérusalem. « Ce sera extrêmement dif­
ficile à accepter pour l’opinion publi­
que », a ainsi reconnu l’ancien premier 
ministre et prix Nobel de la paix Shi­
mon Pérès.

AP

Un policier examine les débris laissés au sol par l'explosion d'au moins une bombe dans uve autobus à Tel-Avi. Quelque 13 
personnes ont été blessées. Un incendie s'est déclenché, mais il a été maîtrisé par les pompiers. L'autobus n'a pas pris feu. 
L'attentat a été perpétré arec un engin de fabrication rudimentaire constitué d'un tuyau de plomb bourré d'explosif, de faible 
puissance. Deux soldats israéliens ont par ailleurs péri dans un autre attentat à la bombe hier au point de passage de Soufa, 
dans le sud de la Bande de Gaza. L'armée israélienne a simplement confirmé qu'un «incident grave» s’était produit dans cette 
zone, se refusant à fournir des détails.

HYMNE NATIONAL RUSSE

Paroles adoptées 
«en catastrophe» à Moscou

ADMINISTRATION BUSH

Priorité 
au bouclier 

spatial
Jean-Mic mei. Srot i.ig 
Agence France-Presse

WASHINGTON — Le président élu 
George W. Bush a désigné hier Donald 
Rumsfeld, 68 ans, comme secrétaire à 
la Défense, avec pour mission notable 
de s’occuper du développement d’un 
système de défense antimissile 
(NMD).

Déjà chef du Pentagone il y a un 
quart de siècle (de 1975 à 1977) sous 
le républicain Gerald Eord, M. Rums­
feld va former un quatuor chevronné 
— avec le vice-président 
Dick Cheney, le secrétaire 
d’État Colin Powell, et Con- 
doleezza Rice, en tête du 
Conseil pour la sécurité na­
tionale (NSC) — pour men­
er la sécurité et la diplo­
matie des États-Unis.

M. Bush a souligné devant 
la presse qu’il arbitrerait en cas de 
désaccord entre ces quatre personnal­
ités.

Choisi pour son expérience, M. 
Rumsfeld a été parlementaire et am­
bassadeur américain à l’OTAN. Son 
nom avait circulé ces derniers jours 
comme directeur de l’Agence centrale 
de renseignement (CIA).

M. Rumsfeld, un « leader fort », aura 
à moderniser les armées et à «vendre 
la défense antimissile », a déclaré à la 
presse M. Bush.

M. Rumsfeld a finalement été préféré 
au favori présumé, l’ex-sénateur Dan 
Coats, et à l’universitaire Paul Wol- 
fowitz. M. Coats n’aurait pas eu assez 
de poids politique, selon la presse, 
face aux deux vétérans de la guerre du 
Golfe, l’ancien secrétaire à la Défense 
Cheney et l'ancien chef d’état-major 
Colin Powell et à M"1' Rice.

DÉFENSE ANTIMISSILE
« Pour défendre nos forces et nos al­

liés et notre propre pays contre la 
menace d’une attaque de missile ou un 
déclenchement accidentel (de mis­
sile), il nous faut développer un systè­
me de défense ant imissile », a souligné 
le président élu républicain.

Le président sortant démocrate Bill 
Clinton avait laissé à l’automne le soin 
à son successeur de développer le

NMD, destiné à parer des tirs de puis­
sances comme la Corée du Nord, l’Irak 
et l’Iran, mais qui est controversé.

Ce système est jugé peu fiable et trop 
coûteux par ses opposants aux États- 
L’nis, y compris dans les milieux 
scientifiques. Les alliés européens 
craignent qu’il ne relance une course 
aux armements, alors que la Russie — 
pour laquelle le NMD remet en cause 
des traités de désarmement — et la 
Chine s’y opposent formellement.

M. Rumsfeld — qui va succéder à 
William Cohen s’il est confirmé par le 

Sénat — avait présidé en 
1998 une commission 
chargée d évaluer les men­
aces d’attaques balistiques 
pesant sur les États-Unis. 
La commission avait conclu 
à des risques en augmenta­
tion rapide. Ces conclusions 
avaient été utilisées par les 

avocats du déploiement du NMD.
Tant M. Bush que M. Rumsfeld ont dit 

vouloir mettre en place des forces ar­
mées modernes pour le XXI' siècle. Le 
président élu, qui a annoncé une 
hausse des soldes militaires, a réclamé 
des « militaires mobiles et rapides ».

« 11 nous faut pouvoir traiter non pas 
avec d’anciennes menaces, mais avec 
des nouvelles menaces, comme la 
guerre de l’information, la défense an­
timissile, le terrorisme, la protection 
de nos dispositifs dans l’espace, et la 
prolifération des armes de destruction 
massive», a déclaré le futur chef du 
Pentagone.

Mais un expert de défense, Ivo 
Daalder, lui-même au NSC sous M. 
Clinton, s’est montré réservé quant à 
la capacité de la nouvelle équipe à 
rénover le département de la 
Défense, qui reste, selon lui, «un 
monstre de la guerre froide sous de 
nouveaux habits ».

A priori, « ils ont une vision très tra­
ditionaliste du monde et des struc­
tures militaires», a dit cet expert de la 
Brookings Institution.

Selon lui, « MM. Bush et Powell ont 
lancé au monde le message que les 
États-Unis iront de l’avant avec le 
NMD », et c’est sur cette base que sera 
désormais négocié un compromis 
avec les partenaires des États-Unis

m 
le

secrétaire à 
la Défense

Un juge donne 
raison à McVeigh

L’auteur de l’attentat 
d’Oklahoma a droit de 
renoncer à ses appels

DENVER, États-Unis (d’après AFP) — 
Timothy McVeigh, condamné à mort 
en 1997 pour l’attentat qui avait fait 
168 morts en 1995 à Oklahoma City, a 
le droit de renoncer à ses appels pour 
être exécuté rapidement, a estimé 
hier un juge fédéral.

Le juge Richard Matsch a donné 
jusqu'au 11 janvier au condamné pour 
interjeter de nouveaux appels de sa 
sentence, à la suite de quoi une date 
sera fixée pour son exécution.

Le 12 décembre, l’auteur de l'atten­
tat le plus meurtrier jamais commis 
aux États-Unis avait demandé dans 
une lettre que « son exécution inter­

vienne dans les 120 jours», soulignant 
toutefois qu’il ne renonçait pas à faire 
valoir ses droits en vue d’obtenir une 
grâce.

Le 8 mars 1999, la Cour suprême des 
États-Unis avait rejeté un appel de 
Timothy McVeigh.

McVeigh, 32 ans, un ancien soldat de 
la guerre du Golfe proche des milices 
hostiles au gouvernement fédéral, 
avait conduit un camion chargé de 
deux tonnes d’explosifs contre un im­
meuble fédéral de neuf étages, le 19 
avril 1995, à Oklahoma City (Okla­
homa, sud), faisant 168 morts et plus 
de 600 blessés.

MOSCOU (AFP) — La presse russe 
d’opposition a critiqué hier la « préci­
pitation » avec laquelle les autorités
russes ont donné leur feu vert au re­
tour à l’hymne soviétique pour qu'il 
puisse être joué et chanté dès le 31 
décembre à minuit.

« Les auteurs des paroles et de la 
musique ont été imposés par le pou­
voir et le peuple n'a pas été consulté», 
écrit Segodnia.

Vremia NM critique «la précipita­
tion » entourant le choix des paroles 
de l’hymne, sélectionné mercredi par 
un groupe de travail chargé de faire 
des recommandations au président 
Vladimir IMutine. 1a? quotidien regret­
te que « le garant de la Constitution » 
(le ehef de l'État) ait « donné à la soeié- 
té une leçon de non-respect des lois ».

« L'hymne restecelul de l'URSS mais

pas de la Rus­
sie», titre Kom­
mersant.
Outre le retour à 
l’hymne soviéti­
que, le groupe de 
travail a choisi 
pour accompa­
gner cette musi­
que un texte de 

l'ancien « poète offieiel » de l’URSS Ser- 
gueï Mikhalkov, de 87 ans, qui avait déjà 
écrit les paroles de l'aneien hymne.

Le quotidien publie à la Une une veil­
le photo de 1943 montrant trois hom­
mes en uniforme, le eompositeur de 
l’hymne Alexandre Alexandrov et les 
deux auteurs des paroles dont Mi­
khalkov. en train d’examiner un texte.
Coceernant les paroles de l’hymne, 

le quotidien Vedomosti en publie ee

qu’il présente comme le refrain: « Gloi­
re à notre patrie libre, union séculaire 
des peuples frères, à la sagesse du 
peuple héritée des ancêtres, gloire à 
notre pays, nous sommes fiers de toi ».

Il signale que le vol d'un aigle évoqué 
par Mikhalkov dans une précédente 
version a été finalement supprimé en 
raison de l’impossibilité pour un aigle 
à deux têtes de prendre son envol, la 
nouvelle Russie ayant choisi pour ar- 
moirie, l’aigle bieéphale tsariste.

Enfin, l'un des choeurs les plus con­
nus du pays appartenant à l’Académie 
musieale et dirigé par Viktor Popov a 
déjà eommeneé à répéter, selon Izves- 
tin.

« lx> nouvel arrangement musical est 
beaueoup plus doux» que eelui en 
'•gueur à l’époque soviétique, assure 
le quotidien.

Le texte, 
comme la 
musique, 
s’inspire 
du passé 

soviétique

Les Américains 
sont 281,4 millions

■ Les États-Unis comptent désormais 
281,4 millions d’habitants et leur cen­
tre de gravité continue de se déplacer 
vers le sud et l’ouest, une évolution 
non sans conséquences politiques, a 
révélé hier le 22’ reeensement décen­
nal de la population. Le Bureau du re­
eensement amérieain. après avoir em- 
bauehé près de 900006 enquêteurs 
pour éeumer l’Amérique, questionnai­
res sous le bras, a annoneé hier que sa 
population était en augmentation de 
13,2% par rapport à 1990 (248,8 mil­
lions). Suivant une évolution entamée 
il y a plusieurs décennies le vieux nord

est en perte de vitesse. Alors que la 
population a augmenté de 32 millions 
de personnes en dix ans, plus des 
deux tiers de cette augmentation (25 
millions) est loealisés dans le Sud et 
l’Ouest. « Les immigrants, environ un 
million par an. tout comme les A- 
mérieains de souche, se rendent dans 
ees États parce que « les nouveaux 
emplois sont créés en dehors du nord- 
est », explique Mark Mather, démogra­
phe Les conséquences de ces évolu­
tions sont innombrables, puisque les 
fonds fédéraux en dépendent. Elles 
ont aussi des conséquences poli­
tiques. Le poids du sud augmentant, le 
nord-est va perdre des sièges. Or. les 
Etats de la région, à l’exception de la 
Californie, sont traditionnellement 
républicains. (AFP)
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DECES ET AVIS
CARON
Clotikto (dm Bouchard)

BILODEAU. Jacqueline Fontaine. Quebec 
BOIVIN Jeen-Mane. Montmagny 
BRETON. Yvonne Mecomeau Loretteville 
CARON Clothilde (nee Bouchard). Quebec 
CLOUTIER. Aime. Samte-Perpetue 
DORVAL, Bernadette Drolet. Neuville 
FRENETTE, Mane-Rose Bertrand. Ville Port neuf 
GAGNÉ. Alice Aube. Pintendre 
GARIÉPY, Clara Caron. Beauport 
HAMEL, Loretta Savard. Québec 
HÉBERT. René. Beauport 
LAROCHELLE. Rolland. Saint-Étienne de Lauron 
LEVESQUE. Germaine. La Pocatiére 
NADEAU. Jeannine Dumont. Pintendre 
PARENT, Orner, Sainte-Foy 
PELCHAT, Philippe, Saint-Nazaire 
ROCHETTE. Germaine (Boutet), Loretteville 
ROY. Normand. St-Charlee de Bellechasse 
SIMONEAU. Florence Picard. Montmagny 
TURGEON. Lucien. Sept-lles 
VALLÉE. Jean-Paul. St-Lambert 
VERRET. Gerard. Québec 
VÉZINA. Edmond 
VINCENT. Roger. Wendake

A
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DORVAL
Bernadette Drolet

GAGNÉ
Alice Aube

À l'Hôpital Général, le 
26 décembre 2000 à 
l'âge de 82 ans est 
décédée dame Clotilde 
Bouchard, épouse de 
feu monsieur Viateur 
Caron, elle demeurait 
à Québec Selon ses 
volontés, elle a été 
confiée à la maison 
Lépme Cloutier Ltée 
Le service religieux, 
sera célébré le samedi 
30 décembre 2000, à

BILODEAU
Jacqueline Fontaine

sesle et Alexandre; 
frères et soeurs: 
Lorenzo (feu Gemma 
Fortin), Jacques (Auro­
re Dupont), Germaine 
(feu Emile Bolduc), feu 
René (Aline Giguère). 
feu Marie (feu Albert 
St-Gelais), Fernand (feu 
Aline Dupont), Jean- 
Baptiste (Pauline Gi­
roux), André (Marie- 
Ange Renaud); ses 
beaux-frères et belles- 
soeurs de la famille

Au Centre d'accueil St- 
Joseph de Lévis, le 27 
décembre 2000. à l'â­
ge de 85 ans, est dé­
cédée dame Alice Au- 
bé. épouse de feu Al­
phonse Gagné, de- 

Au CHUL, Québec, le meurant à Pintendre 
27 décembre 2000, à autrefois de St-Ansel- 
l'âge de 100 ans et 5 me Les funérailles au- 
mois, est décédée ront lieu le samedi 30 
dame Bernadette Dro- décembre, à 11 heu- 
let, épouse de feu M. res, en l'église St-Henri 
Aurélien Dorval Elle et de là au cimetière 

14h00 en la chapelle demeurait à Neuville paroissial. La famille 
du Bon Pasteur. La famille recevra les recevra les condoléan-
Résidence Mgr Lemay, témoignages de con- ces vendredi de 14 

fpn chem'n Ste-Foy, doléances au funéra- heures à 17 heures et 
Québec où la famille rjum

Roger Benoit 
& Fils Ltée 

227, Père Rhéaume 
Neuville

vendredi de 19 à 22h, 
samedi à compter de 
9h30. Les funérailles 
auront lieu le samedi 
30 décembre 2000 à

mémoratif La Souve- selle Lachance) ainsi
nance Elle laisse dans que plusieurs neveux, 
le deuil ses belles- nièces, cousins, cousi- 
soeurs feu Leopold nés et amis(es) Il lais- 
(Hélène Lefrançois). se aussi dans le deuil 
feu Eugène (Yvonne son grand ami mon- 
Grégoire) ainsi que sieur Benoit Dion à qui 
plusieurs neveux, la famille voudrait dire 
nièces, cousins, cou- un profond merci pour 
sines et ami(e)s Un son amitié sincère et 
sincère remerciement son grand dévoue- 
au Dr Denis Verreault ment Merci aussi au 
et au personnel du 2e personnel du C.L.S.C. 
Ouest du Centre hospi- Orléans et au person- 
talier Saint-Augustin pour hel du 3e étage de 
tous les bons soins I Hôpital de TEnfant-Jé- 
prodigués sus pour les bons
Pour renseignements ??ms prodigués à

NADEAU
Jeannine Dumont

PELCHAT
Philippe

ROY
Normand

871-2372 
télécopieur 871-6965 

courriel
la_souvenance@

qc.aira.com

HAMEL
Loretta Savard

recevra les condolé­
ances une demi-heure 
avant la cérémonie 
Elle laisse dans le 
deuil, ses enfants: 
Danielle (Jocelyn 
Tessier) et Sylvain; ses 
frères et soeurs: Sr 
Rachel, s.c.i.m., Jean- 
Paul (Madeleine Blais), 
Sr Jeanne d'Arc. 
s.c.i.m.; ses beaux-

de 19 heures à 22 
heures, samedi, jour 
des funérailles, à 
compter de 9 heures à 
la résidence funéraire 

Pierre Blais inc. 
269, St-Joseph 

Lauzon
Elle laisse dans le 
deuil ses enfants:

Monsieur Hébert Vos A son domicile le 26 À I Hôtel-Dieu de Lé- A St-Vallier. le 26 de- 
témoignages de sym- décembre 2000. à Tâ- vis. le 27 décembre cembre 2000. à l'âge 
pathie peuvent se tra- ge de 68 ans. est dé- 2000, à i âge de 82 ans de 55 ans. est décédé 
duire par un don à la cédée dame Jeannine et 6 mois est décédé M Normand Roy. ga- 
Fondation hôpital de Dumont, épouse de M Philippe Pelchat, ragiste, chevalier de 
TEnfant-Jésus 1401, feu Raymond Nadeau, époux de dame Moni- colomb 4e degre 
18e Rue. Québec demeurant à Pinten- que Laflamme II de- assemblée Louis Na- 
(Québec) GU 1Z4 La dre Les funérailles au- mourait à Saint-Nazai- zaire Bâg|n de Lévis, 
direction des funérail- ront lieu le samedi 30 re, comté de Belle- époux de dame Thé- 

décembre. à 11 heu- chasse Les membres 
res. en l’église St- de la famille accueil- 
Louis-de-Pintendre et leront parents et amis 
de là au cimetière pa- au 
roissial. La famille re- salon funéraire 
cevra les condoléan- de Saint-Nazaire 
ces vendredi de

Gauthier: Antoinette frères et belles-soeurs
(feu Léopold Lachan- de la famille Caron
ce), Maurice (Yvette ainsi que plusieurs
Laurent), feu Amédée neveux, nièces, cou-
(Anita Labbé), Philippe sins, cousines et
(Pauline Bouchard). ami(e)s. Un remercie-ge de 81 ans, est dé- h,ta (Paul-Émile La- ment au personnel de '''t™”'"*

nfihnpmadaFnnJn^ ^ance). Anita (Roland l'Hôpital Général pour -
quelme r0nt3in6, l •5/'h«sr*/***\ D/~«K/-»»■♦ /I Ii lour hrvnc emne nrrvHi. cmania,

épouse
sieur Roger Bilodeau ____ _ ___________

’ tian Béland), Reynald

A la résidence La Belle 
Époque, le mardi 26 
décembre 2000, à l'â­
ge de 81 ans, est dé-

A la résidence Saint- 
Antoine. le 26 décem­
bre 2000, à l’âge de 89 
ans, est décédée ma-

11h en l'église de Jeannine (Raymond dame Loretta Savard, 
Neuville et de là au Quay), Pauline (Gilles epouse_de feu mon 
cimetière paroissial. Lefebvre). Henri (Céli- 
Mme Drolet laisse ne Deblois), Thérèse 
dans le deuil, ses en- (Robert Grondin), Ci­
tants, son gendre et sa s®le (Lucien Grondin), 
belle-fille. Roland (Thé- Monique (André Bé- 
rèse Dussault), Anna- 9in), Raymond (Pauli- 
Marie (Paul-Antoine ne Robichaud), Nor-

les a été confiée à la
Coopérative funéraire 

de la Seigneurie 
2450, av. St-Clément 
Beauport (Québec) 

G1E 1E8
Pour renseignements: 

(418)663-4735 
Télécopieur: 

(418)663-2328 
Courriel: 
coop@

coopseigneurie.com

LAROCHELLE
Rolland

30 décembre à comp­
ter de midi. Le service 
religieux sera célébré 
le samedi 30 décem-

ne
mand (Lorraine Thi-

, - l - j. t-iiirtins Mnrmanri bault), PâUl-Émile, RO-Lachance), Robert (Lu- leur bons soins prodi- Mariola.ne D^/al Jo sanne (Daniel Clou-
de feu mon- cille Duclos), René gués^ Vos témoigna- hanne ^motoÆhris "er>. Claude (Elisabeth

(Margaret Laurent); ges de sympathie peu- (nanneKimpt°n (Chris (Réiean
ainsi que ses neveux vent se traduire par un lan Béland). Revnald 

fois dans la paroisse et nièces 
Notre
min. À ___ ______________________ ___ _
la défunte, il n’y aura sympathie peuvent se Québec (Québec) G1K che Dorval Leclerc,
pas d'exposition. Les traduire par un don à la 5N1, téléphone: 529- ainsi due Jocelyne

sieur Ernest Hamel. 
Elle demeurait à Qué­
bec. Selon ses volon­
tés, elle a été confiée 
au
Parc commémoratif 

La Souvenance
La famille recevra les 
condoléances au funé­
rarium
Lépine Cloutier ltée 

6450, Henri-Bourassa 
Charlesbourg

vendredi de 19h à 22h,

Au CHUL, le 27 dé­
cembre 2000, à l'âge 
de 78 ans et 5 mois,Elle demeurait autre- ainsi que ses neveux vem se iraouire par un "7" ----- — iniçplleVcîQçnetitc-en-

laname durhe6 ^ H'®065', C0UÏ'T' ^ Vf toMAndrScIrdiTa 'ants: Pierre, Guylame, venareoi oe ian a ^n, est décédé M. Rolland lange Wilfrid Den
Up HaminHa Hp f™5™5 61 ami<e>s' 'Hôpital Général. 260 Bien e> Martin Guay Jas- samedi de 9h à 10h45 Larochelle. époux de (feu Rita Dumont)
MdT!?d!.d® y°.L*lm_0l?n.a9!f-de S.ou!evar,i k8"?0^ mm. Giscard et Sandri- L0 serv.ee retag,eux sé: feu dame Jeanne-D’Arc belle-famille Thé,

ne Lefebvre. Dany et ra c^,ebr^ le samedi Guérin, demeurant à 
Simon Gagné, Sylvie, ??, décembre 2000^ à Saint-Étienne de Lau-

membres de la famille Fondation de l’Hôtel- 0931 età'la Fondation Sylvain (Jean-Marie llh, en l'église St-Ro- ZOn. La famille recevra
accueilleront parents 
et ami(e)s en l'église 
Sts-Martyrs Cana­
diens, rue Père-Mar- 
quette (coin Bienville) 
le vendredi 29 décem­
bre 2000, à compter de 
10h. Le service reli­
gieux sera célébré à 
11 h. au même endroit. 
Elle laisse dans le 
deuil ses enfants, Pier­
re. Monic et Hélène 
(Denys Martin); ses 
deux petits-enfants, 
Vincent et Anne; son 
frère Paul E. Fontaine 
(Huguette Rainville); 
ses soeurs Yvette (feu 
Pierre Deschesnes), 
feu Camille Fontaine, 
feu Madeleine F Lam­
bert, feu Monique (feu 
Maurice Edwards) et 
Thérèse (Yvon Sain- 
don). Elle laisse aussi 
dans le deuil sa tante 
Jeannine P. Fontaine 
ainsi que ses neveux 
et nièces, cousins et 
cousines et plusieurs 
ami(e)s. Un remercie­
ment spécial à tout le 
personnel de la rési

Dieu de Montmagny ou des Maladies du coeur Boucher), 
à la Fondation cana- du Québec, 1248 neveux, nièces, 
dienne du Parkinson, chemin Ste-Foy, bu- 
Des formulaires seront reau 101, Québec, Qc. 
disponibles au salon. Q1S 2M5, téléphone:
Pour renseignements 682-6387 La direction 

des funérailles a été 
confiée à la maison 
funéraire
Lépine Cloutier Ltée 
300 chemin Ste-Foy 

Québec
Renseignements:

529-3371
Télécopieur: 529-9506 

Courriel:
le @ lepinecloutier.com

rése Guimont. Il de­
meurait à St-Vallier 
Bellechasse La famille 
accueillera parents et 
amis au sou-sol de 
l’église St-Vallier le 

. .. . vendredi 29 décembre
k , „ k 14. v?adr?9!<*J4h à 17h de 19h à 22h, samedi 
heures à 17 heures et et de 19h à 22h, same-
de 19 heures à 22 di, jour des funérailles, 
heures, samedi, jour le salon sera ouvert à 
des funérailles, à compter de 9h. Le ser- 
compter de 9 heures à vice religieux sera cé- bre à 14h00 en l’église 
la résidence funéraire lébré le samedi 30 dé- St-Vallier II laisse dans 

cembre à llh, en Tégli- le deuil outre son é- 
se de Saint-Nazaire et pouse, ses fils: Chris- 
de là au cimetière tian, Marc-André, son 
paroissial, sous la frère Jean-Guy Roy 
direction de la maison (Marie-Rose Blais), 
funéraire ses beaux-frères,

Roy et Rouleau Inc belles-soeurs: Gaston 
Saint-Damien 
Bellechasse 

Il laisse dans le deuil, 
than, Marie-Soleil, Ja- outre son épouse, sa 
de, Maeva, Graziella; fille Lucie (Dany Al- 9ne)' Claudette (Jean­
ses frères et soeurs: lard); ses frères et _uy Racine), Ginette 
Madeleine (feu Wilfrid soeurs: Anne-Marie 
Nadeau), Raymond (feu Armand Desro- 
(Yolande Plante), Hé- ches), feu Hélène Pel- 
lène (Paul Guillemet- chat, Albert Pelchat, 
te), Pauline (Roger Bu- Henri Pelchat (Aurore 
teau), Marcelle (Roger Fillion); ses beaux- 
Tardif), Jacques, So- frères et belles-soeurs:

Demers Françoise (Adrien Mer-
sa cier), Fernande (Jean- pes funérailles 

belle-famille: Thérèse Guy Roy), Géorgie (feu Edouard Trahan Fils Inc 
Nadeau (Richard Du- Raynald Fradette), 
mont), Doris Nadeau André (Claudette Roy),

Claude Paquet inc. 
761, ch. Pintendre 

Pintendre
Elle laisse dans le 
deuil ses enfants: 
Alain (Hélène Bluteau), 
Serge (Rachel Bour- 
gette), Christian et Na­
thalie; ses petits-en­
fants: Isabelle, Jona-

Guimond (Colette 
Bouffard), Yvon (Rita 
Coursol), Ghyslène 
(Clément Lamonta-

(Gilles Clément), ses 
tantes: Blanche Mont- 
miny Brisson, Emi- 
henne Boutin (feu 
Paul-Emile Turgeon), 
plusieurs neveux, niè­
ces, cousins, cousines, 
un grand nombre 
d’ami(e)s. Direction

(418) 248-0545 
télécopieur 

(418) 248-2621 
courriel 

lnormand@ 
globetrotter.net

BRETON
Yvonne Macomeau

cou­
sins et cousines.
Pour renseignements 

(418) 285-2211 
télécopieur 

(418) 285-2077 
courriel 

salonbenoit© 
globetrotter.net

FRENETTE
Marie-Rose Bertrand

plusieurs ^icAet S,e"e(krlondin: driaue'(4760^re'/We- «eu Lionel Bégin), Irè- Juliette (Normand Fon
ko 00.. Jérôme, Nathalie et a 9 > les condoléances a la noRmuarHn0,,A,,nnc. .ain^ Cr^in* rin

Josée nue' Charlesbourg) et résidence funéraire

CLOUTIER
Aimé

A l'hôpital Laval, le 26 
décembre 2000, à l’â­
ge de 95 ans, est dé­
cédée madame Yvon- 

dence La Belle Époque ne Macomeau, épouse 
pour leurs bons soins

Hugo Grondin,____
et Stéphane Bégin, Jé- „ la au 
rome et Patricia Ga­
gné, Caroline et Robin 
Gagné, Frédéric Ga­
gné, Philippe. Fré­
déric-Charles et Julia 
Cloutier, Anick et Cari 
Gagné; ses arrière-pe­
tits-enfants: Marc-An­
toine, Marie-Philippe,
Rébecca, Rosalie, Ka­
rine, Alexandra, Ga­
briel et Gabrielle: ses

Beaudoin Ferland et 
Parc commémoratif Dupuis Ltée 

La Souvenance 679, Principale
Elle laisse dans le Saint-Étienne 
deuil ses fils et ses vendredi de 19h à 22h, 
belles-filles: Jean- samedi, à compter de 
Claude (Micheline 9h. Le service religieux 
Lafortune) et Gilles 
(Danielle Breton); sa 
soeur et son frère, ses llh, en l’église de Saint- 
beaux-frères et belles- Étienne et de là au 
soeurs: Mme Berthe cimetière paroissial. 
Savard Jobin, frère Ro- Il laisse dans le deuil 
saire Savard (f.s.g m.), ses enfants: Pauline

ne Brouard (feu Augus- laine), Francine (Jo- 
te Nadeau) ainsi que celyn Bissonnette), 
plusieurs neveux, nié- Marthe (Raymond Cha- 
ces, cousins, cousines, bot); un couple d'amis 
Vous pourrez témoi- Jacynthe Fortier et Gil- 
gner vos condoléances bert Aubé; ses neveux 
en faisant un don à la et nièces, cousins, 
Fondation québécoise cousines et ami(e)s. 

sera célébré Te samedi 9u cancer. Des formu- Un merci spécial à 
30 décembre 2000 à laires seront disponi- Isabelle Corriveau, Ru­

bles au salon.
Pour renseignements:

835-5329

St-Charles Bellechasse
Pour renseignements: 

887-3000 
Fax. 887-5030

SIMONEAU
Florence Picard

frères et soaurs »»
beaux-frères et belles- soaur Marie-Anne Ha- (Roland Paquet) Guy Orner 

me! (c.n.d.), soeur Ju- (Manon Prince), Moni- —

PARENT

soeurs: Léopold Aubé 
(Germaine Chabot), 
feu Albert (Rita Labrec- 
que), feu Arsène, Ed- 
gard (Julienne God- 
bout), Rita (Jean-Mau­
rice Asselin), Monique 
(Percy Briand), Lucille 
(Murray Harris), feu Ar-

liette Gauvin (s.c.q.), que (Réjean Gagnon), 
Mme Antoinette Gau- Luc (France Béland), 
vin, M. Léo Gauvin, Lucie (Jean Thériault), 
soeur Cécile Gauvin plusieurs petits-enfants: 
(o.m.i.), M. Henri Gau- François, Line, Johan- 
vin (Rachel Bédard), ne' Cathy, Dany, Ju-

J*

guette Gagnon et Ca­
roline Pouliot pour les 
bons soins prodigués 
au cours des derniers 
mois.
Pour renseignements 

789-2143
télécopieur 789-2576

ROCHETTE
Germaine (Boutet)

soeur Alice Gauvin 
(c.n.d.), M. Jean-Paul

mand. feu Marie-Laure Gauvin. Mme Laurette 
Gauvin Julien et ses

et leur accompagne­
ment. Vos témoigna­
ges de sympathie peu­
vent se traduire par un 
don à la fondation 
Québécoise du cancer, 
190 rue Dorchester 
sud, bureau 50, Qué­
bec (Québec) G1K 
5Y9
direction des funérail­
les a été confiée à la 
maison funéraire
Lépine Cloutier Ltée 
300, chemin Ste-Foy 

Québec
Pour renseignements: 

529-3371
Télécopieur: 529-9506 

courriel: lc@lepine- 
cloutier.com

de feu monsieur J E 
Ulric Breton. Elle de­
meurait à Loretteville 
Selon ses volontés, 
elle a été confiée à la 
maison funéraire 

Falardeau. Bédard 
Roy enr.

30 rue St-Joseph

A I Hôtel-Dieu de Mont­
magny, le 26 décem­
bre 2000, à l'âge de 71 
ans, est décédé M. 
Aimé Cloutier, époux 
de dame Yolande Pel­
letier Il demeurait à 
Ste-Perpétue, comté 
Llslet. La famille ac-

petits-fils: Patrick, Ré­
mi, Louis, Simon et 
François Hamel; ainsi 
que plusieurs neveux, 
nièces, cousins, cousi­
nes et ami(e)s. Que 
toute offrande de fleurs

à un organisme de 
votre choix 
Pour renseignements 

529-3371
Télécopieur: 529-9506 

Courriel
le @ lepinecloutier.com

,,lr, Loretteville
tel «7*0X1 a Le service religieux se- cueillera parents et a- 

" ^ La ra célébré le samedi hiis à la sacristie de
30 décembre 2000, à l'église de Ste-Perpé- 
11 h. en l’église Saint- tue. sous la direction 
Ambroise de la Jeune de la maison funéraire 
Lorette (277, rue Raci- C. Lavoie & Fils Inc. 
ne, Loretteville) et de 
là au
Parc commémoratif 

La Souvenance

18 rue du Foyer Sud 
St-Pamphile

Heures d’accueil: le 
vendredi 29 décembre

BOIVIN
Jean-Marie

La famille recevra les de 19h à 22h et same- 
condoléances à l’égli- di, jour des funérailles, 
se, une heure avant la à compter de 9h. suivi 
cérémonie. Elle laisse du service religieux à 
dans le deuil ses en- llh, en l'église de Sté­
fanis, gendre et bel- Perpétue et de là au 
les-filles Ulric (Moni- cimetière paroissial. Le 
que Nolin), André (Ni- défunt laisse dans le 
cole Durand), Rachel deuil, outre son é- 
(André Mauger); ses pouse, ses enfants: 
petits-enfants: Marie, Ghislain (Maryse Pel-

(Fernand Rémillard);
Au centre d héberge- sa belle-famille Gagné: 
ment de Donnacona, le feu Joseph (feu Béatri- 
samedi 23 décembre ce Poulin), feu Arthur 
2000, à l'âge de 90 (Odélie Laverdière), 
ans, est décédée da- feu Marie (Clovis Au- 
me Marie-Rose Ber- bé), Sr Marie-Rose de 
trand, épouse de feu la Congrégation Jésus 
M. Albert Frenette. Elle de Marie, l'abbé Napo- ?e d°2
demeurait autrefois à léon, Lucien (Simone 3 ^,'"='nicrr’Q
Ville Portneuf. Selon Brisson), Aimé (Lu- 
ses volontés, elle ne cienne Côté), Maurice 
sera pas exposée. Un (Carmelle Fournier), 
service religieux sera Eugène (Simone God- 
chanté, en présence bout), Alice (André Si­
des cendres, le samedi moneau), Aline (Lucien 
30 décembre 2000, à Bouchard), l’abbé Ar­
il h, en l’église de Ville mand. Vous pouvez té- 
Portneuf, où la famille moigner vos condo- 
recevra les condoléan- léances en faisant un 
ces une heure avant la don à la Fondation de 

I Hôtel-Dieu de Lévis,
143. rue Wolfe, Lévis.
Des formulaires seront 
disponibles au salon.
La direction des funé­
railles a été confiée à 
la maison funéraire 

Claude Paquet inc.
761, ch. Pintendre 

Pintendre
Pour renseignements:
835-5329 ou 837-3955

dith, Cari, Johannie, 
Lina, Maxime; ainsi 
que ses frères et 
soeurs, beaux-frères et 
belles-soeurs, cousins, 
cousines et ami(e)s. 
Nous remercions le Dr 
St-Laurent et le per­
sonnel du département 
de soins palliatifs du 
CHUL et le personnel 
de la Villa Beauséjour. 
Pour renseignements 

1 (418) 888-4351 
salon 831-2349

Au C.H.S.L.D. de 
Montmagny, le 26 dé­
cembre 2000, à l’âge 
de 75 ans, est décé­
dée dame Florence Pi­
card, épouse de feu M. 
Jean-Marie Simoneau. 
Elle demeurait à Mont­
magny et autrefois de 
St-Pierre de Montma­
gny. La famille recevra 
les condoléances à la 
résidence funéraire 
Laurent Normand inc.

115, rue St-Louis 
Montmagny 

vendredi de 14 heures 
à 17 heures et de 19 
heures à 22 heures,

HEBERT
René

Jean (feu Julie Du­
chesne) et Louise Bre­
ton); la mère de ceux- 
ci Pierrette Pleau; Ma­
thieu B Dubois la mè-

letier), Marlène (Yvon 
Gagnon); ses petits- 
enfants: Anne-Marie et 
Vanessa Gagnon; Ju­
dith Cloutier; ses frères

cérémonie. L’inhuma­
tion se fera ultérieure­
ment au cimetière pa­
roissial. Sous la direc­
tion de la maison 

Guy Denis
coopérative funéraire 

de la Rive-Nord 
950, boul. Dussault 

St-Marc-des-Carrières
Elle laisse dans le 
deuil son fils Jean- 
Baptiste (Marjolaine 
Marcotte); sa soeur Ali­
ce (feu Antonio Frenet­
te); ses belles-soeurs, 
Marie-Ange Piché (feu 
Jean-Paul Bertrand), 
Rachel Delisle (feu Eu­
gène Bertrand), Lucie 
Genest (feu Louis-Phi-

Logidor à Sainte- 
Foy, le 27 décembre 
2000, à l'âge de 93 ans. 
est décédé Monsieur 
Orner Parent, artiste-
peintre, ex-professeur À l’Hôpital St-Sacre-

------------------------------ et directeur à l'École ment, le 27 décembre samedi jour des funé-
LEVESQUE des Beaux-Arts de 2000 à l’âge de 89 ans railles, à compter de 9 
Germaine Québec, directeur fon- est décédée Dame heures. Le service reli-
Au centre d’Anjou de dateur de l’École des Germaine Boutet, é- gieux sera célébré le 
St-Pacôme, le mercre- Arts visuels à l'Uni- pouse de feu Monsieur samedi 30 décembre 
di 27 décembre 2000, versité Laval, officier Théodore Rochette. 2000, à 11 heures, en 
à l'âge de 84 ans et 7 de l'Ordre du Canada, Elle demeurait à Lo- l’église de St-Pierre 
mois, est décédée da- membre du comité retteville. Le service suivi de l'inhumation 
me Germaine Lèves- d’Art sacré du Diocèse religieux sera célébré au cimetière paroissial.
que, fille de feu M. Jo- de Québec. Il était 
seph-Étienne Lèves- répoux de feu Evan- 
que et de feu géline Bélanger. Il de-

meurait à Sillery. La
famille recevra les con­
doléances à la
Coopérative funéraire 

du Plateau 
693, Nérée-Tremblay 

Sainte-Foy
vendredi de 14h à 17h

GARIÉPY
Clara Caron

re de celui-ci Louise et soeurs: Gérard (Ro. lippe Frenette),
lli iK/*»ie h rl/if / li.l.si ' 1 ~ ______r-______ _Dubois; Charles (Julie 
Consigny), Édith, Élai- 
ne (Pascal Romano),
Marie-Andrée (Olivier 
Daigle) et Pierre Mau­
ger; ses arnère-petits- 
enfants: Joanie et Fré- xu
déric Mauger. Gene- T,hl^.au!l
viève Breton et Tho­
mas Romano; son—.... . ts ssrass: zsœzfjœ ■ZÛZSXZ Së^TŒ mmjxss.

A I Hôtel-Dieu de Mont­
magny, le 27 décem­
bre 2000, à l’âge de 75 
ans, est décédé, en­
touré de l'amour des 
siens, M Jean-Marie

ÆLdMeu les"soeurs Posera daannReÀ1 4^a
Breton Mailloux, Alexi- GuY Bélanger). Angé- 
na Breton Racine,
Béatrice Breton Jalbert 
et Gérard Breton; plu­
sieurs neveux et niè­
ces parents et ami(e)s 
Un remerciement spé­
cial au personnel de la

rence Leblanc), Jean- Jsanne Frenette (Henri 
nette (feu Laurent Gélinas), ainsi que plu- 
Lord), Rosaire (Thérè- sieurs neveux, nièces, 
se Avoine) Antoinette cousins, cousines, pa- 
(feu Raymond Quel- t©hts et ami(e)s. Un 
let), feu François sincère remerciement 

(eu aux personnes et aux 
Antoine (LucienneThi- bénévoles du centre 
bodeau). ses beaux- d'hébergement de

m

Blanche Darveau. Elle 
demeurait à La Poca- 
tière, Kamouraska. Les 
membres de la famille 
accueilleront parents 
et amis à la résidence 
funéraire
Marius Pelletier Inc.

409, 9ème Rue 
La Pocatiére

vendredi de 15 à 17h 
A l'hôpital de l’Enfant- et de 19 à 22h. Same- 
Jésus du CHA, le 24 di, jour des funérailles, 
décembre 2000, à l’â- de 12 à 13h45. Le ser­
ge de 72 ans et 10 vice religieux sera cé- décembre 2000 à 14h, Gilles 
mois, est décédé mon- lébré le samedi 30 dé- en l'église Saint-Charles Murielle 
sieur René Hébert, cembre 2000, à 14h, 
époux de dame Car- en la cathédrale Sain- 
mella Paquin. Il de- te-Anne-de-la-Poca- 
meurait à Beauport. Un tière, suivi de l’inhuma-

le samedi 30 décem­
bre 2000 à 12h30 en 
l'église Saint-Ambroise 
de la Jeune Lorette 
(277, rue Racine, 
Loretteville). La dis­
position des cendres 
se fera ultérieurement 
au cimetière de Lo­
retteville. La famille re­
cevra les condolé-

Elle laisse dans le 
deuil ses enfants: Clai­
re (J.-Gérard Lavoie), 
Pierre (Louise Breton), 
Guy (Ginette Proulx), 
René (Marie Boulet), 
Roger (Lyne Robitail- 
le), Alain (Jocelyne 
Marcotte), Monique 
(Gilles Caron); ses 
frères et soeurs. Rita 
(feu Roland Bouffard), 
feu Candide (Rolande 
Bilodeau), Juliette 
(Maurice Talbot), feu 
Lionel (feu Bernadette 
Lee), Réjeanne (Mauri­
ce Bérubé), Marie- 

, - Louis (Denise Pelle-
Garnier (avenue Cha- flamme), Josée, Jean; fin); 50s beaux-frères 
noine Morel. Sillery) et son petit-fils Sébastien et belles-soeurs de la 
de là au cimetière Bel- Jean Rochette; ses famille Simoneau: feu 
mont. Il laisse dans le soeurs: Antoinette Du- Louis-Philippe (feu Ju-

et de 19h à 22h, same- ances à l’église, une 
di, jour des funérailles demi-heure avant la 
à compter de midi. Le cérémonie. Il laisse 
service religieux sera dans le deuil, ses 
célébré le samedi 30 enfants et son gendre:

feu Serge, 
(Serge La­

res, en l’église de St- 
Ignace de Loyola: 
3325, rue Loyola, 
Beauport (Giffard) où 
la famille recevra les 

Au Centre hospitalier condoléances une

service religieux sera tion au cimetière des deuil, ses beaux-frères rand, Irène. Vincent, dith Boulet), feu Marie
célébré, en présence Pins. Elle laisse dans et belles-soeurs: Char- Rolande Forgues (feu Blanche (feu Arthur
du corps, le samedi 30 le deuil sa soeur Ma- les Bélanger (feu Si- Armand Boutet, ainsi Fournier), feu Charles-
décembre, à 15 heu- deleine (André Dion- rnone Robitaille), Al- que de nombreux ne- Auguste (feu Jeannet-

ne): sa belle-soeur Cé- Bélanger (feu Ma- veux et nièces, cou- •© Morin. Marie Lau- 
cile Boulanger (feu Gé- ne-Alice Poitras), son sins, cousines et rendeau), feu Rose-AI-
rard Lévesque»; ses 
neveux, nièces, cou­
sins. cousines, autres 
parents et amis. Vos

amie Jeannette My- ami(e)s. Vos témoi- ma, Laurent (Florence
rand, Henri Bélanger gnages de sympathie Lapointe), feu Hélène 
(Simone Lagacé), Thé- peuvent se traduire par (!eu. Benoit Normand), 
rése Bélanger (feu El- un don à la Fondation Rachel (feu Léo Séné-

dame Pauline Gau 
thier. Il demeurait à 
Montmagny La famille 
recevra les condoléan­
ces à la résidence fu­
néraire
Laurent Normand Inc 

115, rue St-Louis 
Montmagny

vendredi de 19h à 22h

Une. ses tantes Rose 
Cloutier et Bernadette 
St-Pierre; ainsi que 
plusieurs neveux, niè­
ces. cousins, cousines 
et de nombreux a- 
mi(e)s Tous témoigna-

dévouement et les ^cembre 2000. à l'âge ^.^treso^pouse 
bons soins prodigués
- UOO VJ al 11X3 oiaia O a* _____ _ _

rpn. épouse de feu M fants Julie (Louis Dor- Québec, 1040 av. Bel 
Gariépy Elle va0- Céline (Louis-An- védère. bureau 

drè Marceau) et Rémy Sillery (Québec)

Pour ceux qui le dési­
rent, compenser l'en­
voi de fleurs par des Émile

JU. a I âge n e uuire son épousé, pathie peuvent se tra- ’ V.|t Ch “ “ ~ fants: Frédéric (Sandra
est décé- Monsieur Hébert laisse duire par un don à la g®au ('®u „ '° j0t a rHôortaf LoTetm!iife Mailloux). Alexandre et 
:iara Ca- dans le deuil ses en- société Alzheimer de Bélanger), il était le 'Hôpital, Loretteville, pler.ptj'nne Lavoie

312,
G1SVr'ri i "TkkJkk, 'Z'1 demeurait à Beauport are Marceau) et Rémy Sillery AALtl c, df °? c® et autrefois de Châ- (.Son'a. 0,is>:_ses Pe- 3G3 (des formulaires

résidence Grégoire 9es de sympathie peu- 
pour leurs bons soins vent se traduire par un 

et samedi, jour des prodigués Vos témoi- bon à la Fondation des 
funéraiHes ^ à compter gnages de sympathie maladies du coeur du 

service peuvent se traduire par Québec C P 63. Ri- 
un don à la Fondation vière-de-Loup G5R 
Partage Chrétien. 262. 3J8 Formulaires dis­
rue Racine. Loretteville ponibles au salon 

CP.

de 12h. Le
religieux sera célébré 
le samedi 30 décem­
bre 2000 à 14h. en 
l'église St-Thomas de 
Montmagny, suivi de 
l’inhumation au cime­
tière de Montmagny II 
laisse dans le deuil ses 
enfants Rémy (Moni­
que Boulet). Diane 
(Yvon Picard), feu 
Sylvie Linda (Sylvain 
Mercier). Carole (Mar­
cel Caron), Mario, ses 
petits-enfants Gene­
viève. Charles. Jean- 
Philippe Sarah-Miche-

services Santé et So­
ciaux de Portneuf, 700 
St-Cyrille. St-Raymond 
G3L 1W1.
Pour renseignements 

(418) 268-3575 
Fax (418) 268-3852 

courriel
coop nvenord©globe- 

trotter net

(Québec) C P 144, 
G2B3W6. tél 

(418) 847-2433 
La direction des funé­
railles a été confiée à 
la maison funéraire 

Falardeau Bédard 
Roy enr.

30. rue St-Joseph 
Loretteville

Pour renseignements 
842-3737

télécopieur 842-1078

DECES
Communiquez avec votre 

directeur de funérailles 
qui nous fera parvenir 

vos avis de décès.

teau-Richer Selon ses 
volontés, elle a été 
confiée au
Parc Commémoratif 

La Souvenance 
301, rang Ste-Anne 

coin rte de l'Aéroport 
Quartier Laurentlen 

Sainte-Foy
Le service religieux 
sera célébré le samedi 
30 décembre 2000 à 
llh, en l'église de 
Château-Richer (179, 
de l'Église. Château- 
Richer) La famille re­
cevra les condoléan­
ces à l’église, une de­
mi-heure avant la céré­
monie Par la suite, le 
corps de Mme Clara 
Caron Gariépy sera 
mis en crypte au mau­
solée du Parc Com-

tits-enfants Simon et 
Vicky Dorval.Vincent et 
Julien Marceau, Ca­
mille et Justin Otis-Hé- 
bert; ses frères et 
soeurs: Roland (feu 
Marguerite Verret), 
Fernand (Jacqueline 
Martel), feu Marcel 
(Françoise Bisson), 
Roger (Madeleine La­
montagne) et André 
(Claire Bisson); ses 
beaux-frères et belles- 
soeurs de la famille 
Paquin Léger (Jac­
queline Drolet). Pauli­
ne Lachance (feu Paul 
Paquin), Fernande 
(feu Émile Drouin), feu 
Raymond (Jeannine 
Bérubé). Françoise 
(feu Maurice Dion), 
Jean-Guy (Denise De­
nis). Fernando (Loui-

seront disponibles au 
salon).
Pour renseignements & 
messages de sympathie 

1 (418) 856-3371 
Fax: 1 (418) 856-4674 
courriel rfmpel© glo­

betrotter net

frère de feu Simone G2A 2T7, tél. 842 
Parent (feu Gaudry 3651. La direction des 
Delisle), sa cousine funérailles a été con- 
Marie-Claire Gauvin; fiée à la maison 
ainsi que plusieurs funéraire 
neveux, nièces et amis Falardeau Bédard
du domaine des arts 
Pour renseignements 

688-2411
télécopieur 688-2414 

courriel
cfpOvideotron.net

Roy Enr.
30. rue St-Joseph 

Loretteville
Pour renseignements 

842-3737
Télécopieur 842-1078

Nous compatissons à votre deuil 

et vous offrons 

nos condoléances

LE SOLEIL

Pier-Étienne Lavoie. 
Pascal. Guillaume et 
Marie-Pier Simoneau, 
Anne, Émilie et Julie 
Simoneau. Marie-Eve, 
Jean-Benoit et Josiane 
Simoneau, Jean-Phi­
lippe et Marc-André Si­
moneau, Andrée- 
Anne. Joannie et Lau­
rie Caron ainsi que plu­
sieurs neveux et niè­
ces. cousins et cousi­
nes et amis(es) Vos 
témoignages de sym­
pathie peuvent se tra­
duire par un don à la 
Société d'Alzheimer 
Des formulaires seront 
disponibles au salon 
Pour renseignements 

418-248-0545.
Sans frais: 

1-888-248-0545 
télécopieur 

418-248-2621 
Courriel:

Infirma nd O 
globetrotter net

http://www.lesoleil.com
mailto:lc@lepine-cloutier.com
mailto:lc@lepine-cloutier.com


Le vendredi 29 décembre 2000 LE SOLEIL

DECES ET AVIS
VINCENT
Roger
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TURGEON
Lucien

A l'Hôlel-Dieu de Que­
bec du C H.U.Q , le 
mardi 26 décembre 
2000. à l’âge de 83 
ans. est décédé mon­
sieur Roger Vincent, 
époux de dame Marie- 
Paule Sioui II demeu­
rait à Wendake La fa­
mille recevra les con- 

au funéra-

A Sept-Iles le 24 de- a l'Hôpital Général de 
cembre 2000. est dé- Québec, le 23 décem- 
cede subitement, à l à- pre 2000, à l age de 87 
ge de 66 ans et 10 ans et 8 mois, est de- 
mois, M Lucien Tur- Céde Monsieur Gérard Séances 
geon. epoux de dame verret epoux en pre- rium 
Leome Forbes, domi- rnières noces de feu 
cihe au 10 rue de la dame Gilberie Savard 
Verendrye. Sept-lles. et en secondes noces 
Les funérailles auront de dame Gilberle Tur- 
lieu le samedi 30 dé- geon La famille rece- 
cembre a 11 h. en l’é- vra les condoléances à et de 19 à 22h. Samedi
glise Ste-Famille. 15 ia ‘------
rue Comeau Sept-lles Coopérative funéraire 
et I inhumation au ci- pu Plateau 
metière paroissial. La 950. des Érables
famille reçoit le vendre- Québec
f oohdifCemibre de 13 le samedi 30 décem- 
a 22h (le salon restera pre 2000 de 10h à 12h.

Falardeau Bedard 
Roy Enr.

30. rue St-Joseph 
Loretteville

vendredi de 14 à 17h

ouvert à l’heure du 
souper), et samedi, 
jour des funérailles, à 
compter de 9h30 au 
complexe thanatologi- 
que

Mallet et Fils 
585, boul. Laure 

Sept-lles
Il laisse dans le deuil, 
outre son épouse, ses 
enfants: Alain (Chantal Charles 
Pagé), Lucie <S_erge |e deuj,
na r^h'i Rrhlar.d ■Bren" épouse, ses enfants: 
da Bond , Christian: ses Jocelyne, feu Gaétan
cinq petits-enfants: Yan­
nick, Yoan, Alexandre, 
Raphaëlle et Jennifer; 
ses frères, soeurs, 
beaux-frères et belles- 
soeurs. Vos marques

de 12 à 13h30. Le ser­
vice religieux sera cé­
lébré le samedi 30 dé­
cembre 2000, à 14h, 
en l'église Notre-Da- 
me-de-Lorette (73, 
boul. Maurice-Bastien, 
Wendake) et de là au 
Parc Commémoratif La 
Souvenance La dispo­
sition des cendres se 
fera ultérieurement au 
cimetière de Wendake 
Il laisse dans le deuil 
outre son épouse, ses 
enfants, gendres et 
belle-fille. Roger jr (Fran­
cine Côté), Lma (André 
Jean), Julie (Denis 
Perron); ses petits- 
enfants, Rémy (Annie 
Duchesneau), Méla-

,, ... _ , nie, Marie-France, Ni-
feu Mireille Bessette), C0|as: ses arrière.

Munelle (Andre Barret- petits-enfants, Adam et
o n ?ell?e 1eu R?nis Maryse; ses beaux- 
Pelleder), feu Alain frères et belles-soeurs, 
(Celine Bolduc), Sylvie Fernand Gosselin (feu

Le service religieux 
sera célébré le samedi 
30 décembre 2000 à 
I4h, en l'église Saint- 
Sauveur, 215, av. des 
Oblats, Québec, où la 
famille recevra les con­
doléances une heure 
avant la cérémonie et 
de là au crématorium 
du cimetière Saint- 

laisse dans 
outre son

(Germain Lessard),
de sympathie peuvent Jean (üne pe|ietier,

Pn T d°n GuV (Véronique Dro- 
a Centraide Duplessis, |et); |es enf£Js de son

Evangéline, 
G4R 2N4. 
des funé-

410 rue 
Sept-lles 
Direction 
railles:

Mallet & Fils 
585, Boul. Laure 

Sept-lles
Pour renseignements 

1 (888) 962-2641 
fax: (418) 968-5050 

courriel:

épousé: Céline Bégin, 
Louise Bégin, Danielle 
Bégin; son frère René, 
son beau-frère et ses 
belles-soeurs; ainsi 
que de nombreux pe­
tits-enfants, cousins, 
cousines, neveux, niè­
ces et ami(e)s. Un re­
merciement particulier

pital

Yvette Vincent), Irène 
Boutet (feu Marcel Vin­
cent), Jeannine Dage- 
nais (feu Guy Vincent), 
Victoire Théberge (feu 
Charles-Henri Vincent), 
feu Paul Vincent, Car­
men Sioui (Albert Le­
sage), Élisabeth Sioui, 
ainsi que de nombreux 
neveux et nièces, 
cousins, cousines et 
ami(e)s. Un merci spé­
cial à tout le personnel 
du C.H.U.Q. pavillon

VALLEE
Jean-Paul

Hôtel-Dieu de Québec, 
Général pour Sème étage pour les 

leurs bons soins pro- excellents soins prodi- 
digués. Vos marques gués. Vos témoigna- 
de sympathie peuvent ges de sympathie peu- 
se traduire par un don vent se traduire par un 
à la Fondation Monsei- don à la fondation ca-

Au centre hospitalier 
Paul-Gilbert, le jeudi 
28 décembre 2000, à 
l'âge de 80 ans et 3 
mois, s'est éteint dans 
la paix de Dieu et l'a­
mour des siens, M. 
Jean-Paul Vallée, 
époux de feu dame 
Louisette Plante, ami 
de dame Thérèse La- 
pointe-Gravel. Il de­
meurait à St-Lambert. 
La famille recevra les 
condoléances à la sal­
le municipale de St- 
Lambert. vendredi de 
19 à 22h. Samedi, à 
compter de lOh. Le 
service religieux sera 
célébré le samedi 30 
décembre, à 14h. en 
l'église de St-Lambert 
de là au cimetière pa­
roissial. Il laisse dans 
le deuil outre son amie, 
ses enfants, Louise. 
Mireille (Jacques Para­
dis), Christiane (Jac 
ques Blais),
(Jean-Paul Boutin), 
Jean. Johanne (Jean- 
Louis Fortier), Marlène 
(Benoit Ouellet): ses 
14 petits-enfants; ses 5 
arrière-petits-enfants; 
sa soeur Lucienne (feu 
Ernest Turgon), ses 
beaux-frères et belles- 
soeurs, Hervé Plante, 
Fernand Plante (Alber- 
tine Bilodeau), Geor­
gette Plante (feu Ber­
trand Pelletier), Yolan­
de Plante (feu Charles- 
Émile Dubord). Lauret- 
te Tamara (feu Rosaire 
Plante), ainsi que plu­
sieurs neveux, nièces, 
cousins, cousines et 
ami(e)s. Pour ceux qui 
le désirent, que vos té­
moignages de sympa­
thie se traduisent par 
un don à la société ca­
nadienne du cancer ou 
à la fondation du cen­
tre Paul-Gilbert La di­
rection des funérailles 
a été confiée à 

Gonzague Valois 
et Fils

Pour renseignements: 
839-8823

télécopieur: 839-0016 
courriel:

cmancoux © videotron.ca

gneur de Saint-Vallier, 
260, boul. Langelier, 
Québec G1K 5N1. 
Cartes disponibles au 
salon et à l’église. La 
direction des funérail­
les a été confiée à la 
Coopérative funéraire 

du Plateau 
693. Nérée-Tremblay 

Sainte-Foy 
Québec GIN 4R8 

Pour renseignements 
688-2411

télécopieur 688-2414 
courriel

cfp@videotron.net

VÉZINA
Edmond

nadienne du rein, 1270 
chemin Ste-Foy, bu­
reau 2142, Québec, Qc 
GIS 2M4. tél.:683-1449 
Pour renseignements 

842-3737 
Télécopieur: 842-1078

m

J

Un gendarme britannique s'est précipité rers Brett De La Mare, quelques secondes ai ont qu'il n 'atterrisse devant Buckingham.

Prêt à tout pour être publié
L’écrivain australien, qui a atterri devant Buckingham, voulait attirer l’attention

d'un éditeur, peu importe s'il doit aller en prison
I LONDRES (AFP) — Un écrivain australien mé- attirer l’attention d’un éditeur

Faveurs obtenues

REMERCIEMENT 
Sacré-Coeur pour 
veur obtenue. Que le 
Sacré-Coeur de Jésus 
soit loué, adoré et glo­
rifié à travers le mon­
de. pour des siècles et 
des siècles. Amen 
Dites cette prière 6 fois

A la Résidence Saint 
Brigid's, le samedi 23 
décembre 2000. à l’â­
ge de 86 ans et 11

.0 i^av,- mo's' ®sl décédé mon- jours, votre prière sera 
Francine ?ieur Edmond Vézina, exaucée, même si ce- 

époux de feu dame 
Marguerite Lavoie.
Conformément à ses 
dernières volontés, au­
cune cérémonie publi­
que n'aura lieu et son 
corps a été confié pour
crémation à la maison SINCÈRES remercie-
funéraire ments au St-Esprit

Lépine Cloutier pour faveur obtenue
715, St-Vallier Est avec promesse de 'ai-

Québec re publier.
Il laisse dans le deuil M M.
ses enfants: Jocelyne 
(Gilles Fortier), Gilles 
(Marjolaine Badeau),

par jour, pendant

la est impossible. N’ou­
bliez pas de remercier 
le Sacré-Coeur avec 
promesse de publica­
tion quand la faveur 
sera obtenue. F.P.

MERCI mon Dieu. 
Dites 9 fois par jour. 

DAinor, "Js vous salue Marie",Sf r ,. (Yolande durant 9 jours. Faites 3 
Veilleux), ses petits- souhaits, le premier 
enfants: Dominique concernant les affai- 
Fortier: Sophie et Mar- res, les deux autres 
tin Vézina; sa soeur pour l’impossible 
Mme Marthe Cloutier; Merci mon Dieu! C'est 
ses beaux-frères Ms incroyable mais vrai.
Fernand Vaillancourt et ________________
Roland

pouf

Annonces classées
[686*3311

Pour dtt •rt'Cto 
k 1001 ft momt 

Pour un

Lavoie; ses 
belles-soeurs: Mmes 
Marie-Ange Vézina, 
Yvonne Bourret, Yvette 
Garneau, Berthe La­
voie. Aline Lavoie et 
Adrienne Caron. La fa­
mille remercie les 
membres du personnel 
du Pavillon Notre- 
Dame de l'Hôpital La­
val et la Résidence 
Saint Brigid's pour les 
soins et l'attention 
accordés à notre père. 
Merci de le recomman­
der à Dieu dans vos 
prières et de garder 
son souvenir dans 
votre coeur 
Pour renseignements 

529-3371 
Télécopieur 

(418)529-9506 
Courriel:

lc@ lepmecloutier corn

OU MXNUMCTUMfll
THERIAULT A FILS

710. Un An OuékK 524-1 Ml

Avis de clôture 
d'inventaire

Avt* RRt par Ira prêrantra 
donné que. k la suit* du 
dérés ds Mm* Fsmand* 
Béjnn-OinjrrR* son 
vivant domicilié* su 165. 
ru* Lrasard. à I/irett* 
nil*, provino* d* 
b*c. un inmiUir* dra 
bi*ns d* la défunt* s été 
fait par 1* hquidat*ur. 
Gaud* Noéi, 1* 8 dérrm 
br* 2000 Ot invpntair* 
peut étrv consulté par Ira 
intér*saés au domicil* 
du liquidator au 800 
ni* d* VUl*rs app 102, 
à St* Foy pronnc* d* 
QuéfcsFOlV 4T8 

iSQ45>flfl Gaud* Noél

connu, quia atterri hier en parachute devant le pa­
lais de Buckingham à Londres pour attirer l’atten­
tion d'un éditeur, a déclaré que cela vaudrait la 
peine d’aller en prison s’il signait un contrat de pu­
blication.

Brett De La Mare, âgé de 36 ans, qui se 
dirigeait à l’aide d’un petit moteur, a 
été arrêté par les forces de sécurité 
aussitôt après avoir mis le pied à ter­
re devant le palais de Buckingham, si­
tué au cœur de la capitale britanni­
que, à l’endroit où se déroule la relève 
de la garde.

S’adressant à des journalistes après 
avoir été libéré sous caution, il a 
confirmé que son geste était destiné à

De La Mare 
vise

un contrat 
dans les six 

chiffres

pour
réussir à publier son roman.

« J’ai décidé d’attenter à la sécurité 
du palais. J’ai pensé que l’on pouvait 
me tirer dessus, mais la police de Lon­
dres est célèbre pour sa résen e et sa 
bravoure », a-t-il ajouté.

«Je ne suis pas un terroriste et il est 
manifeste que je n’en suis pas un», a- 
t-il souligné, ajoutant ; « Je commen­
çais à me geler, il fait vraiment froid là- 
haut ».

Il a indiqué qu’il avait entrepris ce 
survol en raison de la frustration 
causée par la non-publication de son 
livre.

De La Mare, originaire de Darwin, a 
précisé qu'il restait à la disposition de 
la police jusqu’au 5 janvier, date à la­

quelle il doit être fixé sur le sort qui lui 
est réserv é. Il a rappelé qu’il avait sur­
volé l’Empire State Building à New' 
York il y a deux mois dans une tentati­
ve analogue.

De La Mare s’est déclaré conscient 
du fait qu’il risquait la prison mais que 
s’il obtenait un contrat avec une mai­
son d’édition cela en valait la peine.

« Je vise une offre à six chiffres de la 
part d’un éditeur, a-t-il ajouté. J’ai mis 
mes jours en danger car l’affaire est 
grave. J’ai vécu sur mes économies 
ces six derniers mois et je suis pres­
que fauché. »

Il a indiqué qu’il planifiait ce survol 
depuis quelque temps et qu’il avait 
étudié les conditions atmosphériques 
avant de l’entreprendre.

Abeilles laborieuses à l’œuvre

1,1

Croyez-le ou non, cet exercice presque inhumain est en fait une tech­
nique de marketing ! Ouadalupe Miranda, 42 ans, « porte » des milliers d'abeilles sur elle pour 
inciter les passants de Lima au l’érou à acheter ses produits faits à partir de miel. Son mari, 
qui porte un nom de circonstances, Roberto Flores, l’emhqpsse prudemment. Et si elle avait 
envie d’éternuer?

Rapt de petits 
Jésus en Belgique

■ BRUXELLES — Des citoyens belges 
regroupés dans le collectif baptisé Jé­
sus 2000 revendiquent sur leur site In­
ternet l’enlèvement, entre le 26 et le 28 
décembre, de « petits Jésus » dans des 
crèches. Dans un communiqué diffusé 
sur le web, le groupe temporaire, qui se 
prétend fort d’une cinquantaine de 
membres, affirme avoir à son actif 19 
« enlèvements », dont cinq à Bruxelles. 
«Ces enlèvements pacifiques sont le 
fait d'un groupe de citoyens, ne relevant 
ni d’un parti ou d’une association, dési­
reux d'alerter l’opinion publique de 
l’accueil fait en Belgique aux réfugiés 
du monde entier», précise le collectif. 
«Comment Jésus, fuyant les persécu­
tions de son pays d’origine, aurait-il été 
accueilli en Belgique, en l’an 2000?» 
Les «petits Jésus» seront replacés 
dans leurs crèches respectives avant le 
29 décembre, assurent les membres du 
collectif. À partir du 10 janvier 2001, le 
gouvernement belge veut accélérer la 
prise de décision sur l’octroi ou le refus 
du droit d’asile. Cette décision devrait 
être prise dans les six mois. (AP)

La cathédrale 
tombe en morceaux

■ BARCELONE — Un morceau de 
béton de la taille d’une machine à la­
ver a fait une chute de 45 mètres du 
haut de la Sagrada Fàmilia. la célèbre 
cathédrale de l’architecte catalan 
Antoni (laudi à Barcelone. Personne 
n’a été blessé dans cet accident attri­
bué au vent. Le morceau de béton, pe­
sant entre 200 et 300 kilos, est tombé 
avant l’aube, lorsque le site était vide 
de tout visiteur. Plus d’un million de 
personnes par an viennent voir le 
plus célèbre monument de la capitale 
catalane, dont la construction, com­
mencée en 1883, n’a jamais été ache­
vée par son créateur. À la mort de 
Caudi en 1926, une seule des 18 flè- 
flies prévues de la, Sagrada Familia 
avait été terminée. (AP)

http://www.lesoleil.com
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Le verglas tue 41 personnes aux Etats-Unis
DALLAS (AP) — Au moins 41 personnes sont 
mortes de froid ou dans des accidents de la cir­
culation dans la région des Plaines et le sud des 
États-Unis, où une tempête perturbe depuis lun­
di les transports et prive d'électricité près de 
600000 foyers et entreprises.

Les autorités locales attribuent au froid et au 
mauvais temps au moins 41 décès: 22 au Texas, 
11 en Oklahoma, quatre au Nouveau Mexique,

deux en .Arkansas, un dans le Missouri et un 
dans le Minnesota. Dans le Nebraska, un auto­
car s'est retourné sur une portion entièrement 
gelée d'une autoroute, faisant 33 blessés parmi 
les occupants.

Des pluies verglaqantes ont commencé à ba­
layer plusieurs Etats du sud des États-Unis lun­
di. Environ 120000 habitants de ('Oklahoma 
étaient toujours sans électricité en raison de la

tempête. Ils étaient 106000 au Texas et 50000 
dans le nord de la Louisiane.

Mais l’État le plus touché est l'Arkansas avec 
plus de 300000 foyers privés de courant. Bill Clin­
ton, qui est originaire de cet État, a décrété l’état 
d'urgence dans plusieurs parties de son territoire 
ainsi que dans l'État voisin de ('Oklahoma.

Certains experts en énergie estiment qu’il fau­
dra près de deux semaines avant que l’électrici­

té ne soit totalement rétabli dans cette partie du 
ten itoire américain.

Au Texas, des équipes de secours de la Garde 
nationale ont été mobilisées pour secourir un 
millier d’automobilistes bloqués durant la nuit 
de mercredi à hier sur une autoroute de l’État. 
Une partie d’entre eux ont été hébergés dans 
une prison. Des centaines de vols ont été annu­
lés à l'aéroport international de Dallas.
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CHEZ HYUNDAI, LE 26 FAIT LE MOIS.
décembre

ACCENT GS 3 PORTES 2001

o/
/O FINANCEMENT 

À L’ACHAT
Sur tous les modèles 
Accent. Jusqu'à 36 mois.

OU
COMPTANT

LOUEZ A 
PARTIR DE 169$| 48 mois

TRANSPORT ET PRÉPARATION INCLUS 
AUCUN DÉPÔT DE SÉCURITÉ

PDSF à partir de 12195$

...........

OFFRE D'UNE DURÉE LIMITÉE. PROFITEZ-EN !

- ÉQUIPEMENT DE SÉRIE

INTERIEUR
S Carillon de rappel de clé ai 

Rétroviseur jour/nuit 

Miroir de courtoisie aux dei

Télécommande d'ouvertu 
volet de réservoir

J Ceintures de sécurité régla 

en hauteur à l'avant
/
/

Sellerie tout tissu

Essuie-glace avec balayage intermittent

S Cache 

S Porte- 

^ Tachy 

S Dégiv

^ Mc

/

/

/

/
/

SÉCURITÉ
Coussin gonflable du côté 
conducteur (puissance de 
déploiement réduite)

Point d'ancrage pour siège d'enfant

Pneus radiaux toutes saisons 
ceinturés d'acier

Frans assistés

Poutrelles latérales de renfort 

Zones déformantes avant et arrière

EXTÉRIEUR/ÉLÉMENTS FONCTIONNELS
/
/

/

Deux rétroviseurs extérieurs télécommandés

Moteur multisoupape de 1,5 litre à SACT et injection 
multipoint
Freins assistés à disque ventilé à l'avant, à tambour 
à l'arrière

Baguettes latérales de protection..

www.hyundaicanada.com
Des voitures garanties pour longtemps Garantie globale limitée de 3 ans 60 000 km • Garantie de 5 ans 100 000 km sur le groupe motopropulseur • Garantie de 5 ans contre les perforations • Assistance routière 24 heures 

de 3 ans 60 000 km comprenant livraison d'essence, changement de roue en cas de crevaison, déverrouillage, remorquage et autres services. Un simple appel sans trais suffit à toute heure.

•Programme de location de Les services financiers Hyundai pour une Accent GS 3 portes 2001 neuve PDSF a part» de 12 195 S tau* tf intérêt annuel de 3 84 %, mensualités de 169 S pour 48 mois sans obligation au terme du contrat de location
Coût total de location 8112 $ Option (factial 6107 $ Comptant de 0 J première mensualité exigée dépôt de sécurité de 0 $ Frais de transport et de préparation inclus Taxes, trais d'immatnculation et trais d'administration de 350 $ en sus 
Kilométrage annuel de 20 000 km. 10 C par kilomètre additionnel "PDSF de I Accent GS 3 portes 2001 à partir de 12 195 $ Frais de transport d'immatnculation de préparation et taxes en sus du PDSF Le concessionnaire peut vendre â pnx 
moindre fTaux annuel de financement à rachat de 0 % disponible pour tous les modèles Accent 2001 pour une période de 24 ou 36 mois Exemple de financement 10 000 $ à un taux annuel de 0 % équivaut à des mensualités de 277 80 $ 
pour 36 mois Coût de prêt de 0 $ pour une obligation totale de 10 000 $ Les ottres de location et de financement t lâchât sont dune durée Imitée sur approbation du crédit et ne peuvent être combinées » aucune autre offre
Voir le concessionnaire pour les détails

Autnmobilrs Otikn l té»
144, rtc Kennedy
Lévis 833-7140'
Hyundai St-fieoines
10 555. Ire Avenue
St-Gcorges Est
Comté de Beauce 228-8814
Portier \utomobilrs Inc.
100. Napoléon
Sept îles 962-1828

l.uxotn Inc.
484, Côte Joyeuse
St-Raymond
990-028.3
Montmagny Hyundai
150, houl Taché Ouest 
Montmagny 248-7877
Oaspésic Auto Inc.
Route 1.32
Bonavcnturt Ouest
BonavcnlufÇ 5.34-2191

Ste-Eoy Hyundai
2650. Dalton
Ste-Foy 654-9292

Risièrr-du-lxNip Hyundai
289. Témiscouata
Riviérc-du Ixiup 862-8144

Rimouski Hyundai
375. houl. Sic Anne
Pointe au-Pérc 724-22.31 f

M. I.i ssard Liée
659. houl. St-Joseph
Québec 62.3-5471

Boules ard Hyundai
40. houl Comcau 
Baie-Comcau 294-2886

Vigneau Hyundai
1199, Chemin Principal
Etang du Nord 986- 5006

Ruby Auto Inc.
2272, nie Notre-Dame Nord 
Thctford Mmes 338 4665
Automobiles Hyundai 
Matanr
1560. du Phare Quest 
Matanc 562-4444
Koherge Hyundai
545. me Clémcnccau 
Beauport N(li 2000

Oarage Jean-Roch
Thiheault
909. Mgr-dc Laval
Baie St Paul 435-2379

Nadeau Hyundai
680 Main Street
St. Basile. New Bmnswick 
(506 ) 263-5505
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PHILADELPHIE

Six morts dans 
une fusillade

■ Six personnes ont été découvertes 
tuées par balles dans un appartement 
vide dans un secteur de Philadelphie 
connu pour d’intenses trafics de 
drogue, a annoncé la police. Quatre 
autres personnes ont été blessées. Au­
cun suspect n’a été appréhendé après 
cette fusillade qui s’est produite hier 
et aucune arme n’a été retrouvée. 
Pour l’heure, la police ignore encore si 
la drogue a joué un rôle dans cette 
fusillade. Deux des blessés se trou­
vent dans un état critique tandis que 
les deux autres sont dans un état sta­
ble. 11 s’agit de la deuxième fusillade 
mortelle en deux jours aux États- 
Unis. Mardi, sept personnes avaient 
été tuées par l'un des employés d’une 
entreprise Internet du Massachusetts. 
(AP)

OUGANDA

Un autobus fait 
naufrage : 30 morts

■ Quelque 30 personnes sont présu­
mées mortes après que leur autobus 
s’est abîmé dans le Nil dans le centre 
de l’Ouganda, selon la police. L’auto­
bus, d’une capacité de 60 places, est 
tombé pour une raison indéterminée 
du pont de Karuma dans le fleuve, au 
sud de la province de Gulu, a ajouté un 
porte-parole de la police. La majorité 
des passagers étaient des résidents de 
Kampala qui regagnaient la capitale 
ougandaise après avoir passé les fêtes 
de Noël dans la province d’Arua (nord- 
ouest). Le nombre exact des disparus 
n’est pas connu, a ajouté le porte-pa­
role. Il a précisé qu’une équipe de sau­
veteurs, incluant des hommes-gre­
nouilles, avait été transportée sur les 
lieux du drame par hélicoptère. Selon 
des témoignages, une douzaine de 
passagers appelaient à l'aide en s’a­
grippant à une petite partie du bus 
non immergée. (AFP)

UKRAINE

Crise cardiaque 
inopportune

■ Un pilote ukrainien a été terrassé 
par une crise cardiaque alors qu’il 
était aux commandes d’un avion de 
ligne assurant la liaison entre Kiev et 
Moscou mais l’appareil a pu atterrir 
sans encombre, a indiqué hier la com­
pagnie d’État Air Ukraine. Vassyl Pas- 
toukh, 57 ans, a perdu connaissance 
mercredi alors qu’il s’apprêtait à po­
ser son Tupolev TU-134 à l’aéroport 
Vnoukovo de Moscou avec «plusieurs 
dizaines de passagers » à bord, a pré­
cisé à l’AFP une responsable d’Air 
Ukraine Irina Kortchinska. Le copi­
lote a pris le contrôle de l'appareil et a 
atterri sans aucun incident. « Les pas­
sagers n’ont même rien remarqué», a 
encore souligné Mm' Kortchinska dont 
la compagnie est propriétaire de 
l’avion. Le commandant de bord est 
décédé peu après à l’hôpital sans 
reprendre connaissance, selon la 
même source. Avant le vol. M. Pas- 
toukh avait passé un examen médical 
qui n’avait rien révélé d’anormal, a en­
core indiqué Air Ukraine. (AFP)

SUISSE

Erreur humaine 
mais mortelle

■ Un nourrisson est mort peu avant 
Noël dans un hôpital de Berne après 
qu'on lui eût administré une solution 
salée de chlorure de calcium à la place 
de glucose, en raison d’une erreur d’é­
tiquetage. Deux autres enfants, qui a- 
vaient aussi reçu cette solution, ont 
survécu. Lors d’un contrôle de qualité 
de l’installation de stérilisation en jan­
vier. 500 bouteilles de chlorure de cal­
cium ont été étiquetées par erreur 
comme étant du glucose, ont expliqué 
les responsables de l'hôpital. L'erreur 
a été découverte lorsque les médecins 
ont constaté qu’un bébé ayant reçu 
cette solution par voie intraveineuse 
présentait un taux de sucre dans le 
sang très has et un taux de calcium a- 
normalcment élevé. Ils sc sont alors 
souvenus que trois jours plus tôt, le 20 
décembre, un nourrisson était décédé 
en présentant des-caractéristiques 
sanguines comparalles. (AP) >
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LES 3 DERNIERS JOURS
MONITEUR DE

15 P lin ATUIT
à l’achat de tout ordinateur en 

écou ement
La sélection peut vaner entre les succursales.

UNE VASTE SÉLECTION DE 
COMPOSANTES AUDIO ET DE MINI­

CHAÎNES POUR LA MAISON

EN SOLDE!
Économisez jusqu'à 500$ sur les ensembles audio

TOUTES LES COMPOSANTES AUDIO, 
TOUS LES SYSTÈMES DE SÉCURITÉ ET TOUS 

LES DÉMARREURS À DISTANCE POUR L’AUTO

EN SOLDE!
De plus, INSTALLATION GRATUITE à l âchât de 
toute radio d’auto encastrable de plus de 249$

(Installation de base seulement Pièces et mam-d oeuvre personnalisée en sus. Voir les details en magasin)

UNI VASTE SELECTION DE 
TÉLÉVISEVRS, DE MAGNÉTOSCOPES, DE 
LECTEORS DVD, DE CAMÉSCOPES ET DE 

SYSTÈMES DE TÉLÉ PAR SATELLITE

EN SOLDE!
DES MILLIERS DE OC, 

DE DUO ET DE 
UIDÉOCASSETTES

EN SOLDE!
% DE RABAIS

sur tous les logiciels à 
étiquette rouge

% DE RABAIS MALLETTE DE 
TRANSPORT f

SUR TOUS LES GROS I 
ÉLECTROMÉNAGERS À PRIX RÉGULIER!

( Excluant certains modèles déjà réduits de plus de 10%)

51705116

SOLDE D’APRÈS NOËL 
CONTINUE EN LIGNE

à rachat de tout ordinateur 
portatif en écoulement!
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limite de un pot Inmille pout lout let produits n moms d mdkntion tonttoite Ton! qu il y en ouro Autun detmllonl iutun bon d nthot diflete les offres qmluites ne peuvent et'f combinées o outune nutte offte ptomoltonnelle Une seule offte y une ou gintinte pot (lient pot otbot 

(etloim-ottides ne sont pins disponibles dons toutes les suetursoles W *!es oititles sont suiets o une vente pteoloble les tembouisements Songes et ptm ptoleges setont ntteples optes le 78 detembte ?05 J



Ne Manquez Pas Notre Fantastique
autres bonnes

AUBAINES EN 
MAGASIN! VENEZ 
NOUS VOIR DES 
AUJOURD'HUI!

TOSHIBA 
TV GRAND 55"

• Image sur image,
2 syntoniseurs

• Entrée vidéo à 
composants 
ColofStream et entrée 
de lecteur DVD

• Son super 
extrêmes-graves

• Télécommande 
universelle à éclairage

Le dessus des sièges moelleux, des accoudoirs et des 
dossiers sont de cuir italien véritable.
Fauteuil 679$ Causeuse 869$

SUPER ACHAT DE L'ANNÉE!— 
TANDEM TRÈS GRANDE CAPACITÉi

• 8 programmes de lavage
• 3 niveaux d7eau
• 4 cvdes de séchage
• 3 cnoix de température.

PRIX POUR 
LES DEUX!

Disponible en 
rose, vert ou 
bleu.

SYSTÈME DE TV 
PAR SATELLITE
A L'ACHAT DT TELEVISEURS 
SELECTIONNES DE 32" OU PL
ti'/.ci ; 99111 ' if-Ti Ntz un cRton nt
IKOGKAMMAtlON Df '.tAlCHOrt t'UNf 
VAlfUlU im>$ WJ» W tAlt'j IN MAGAfJIt

VALIUR 199J1

U

Ce joli ensemble campagnard 
comprend une table de 30//x48// et 4 chaises à dossier en forme de flèche.

V^»

L'ensemble matelas 
et sommier à un prix 
incroyablement 
bas!

Ens. lit 2 places 349$ 
Ens. grand lit 399$
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Pas d'«ompfer Pas de pùmtnt mensuel sur

VANIER
100, rue Chabot,

à proximité des Halles Fleur de Lys

(418) 683-9600

TOUT ARTICLE en montre dans nos supermagasms.
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STE-FOY
Place de la Cité
2600, boul. Laurier

(418) 657-6902

IOUL HOCHfUGA
s
S

s § N
>
i >-i i

A i ù

- : A"*
N

•oui. uum

La Seule Chaîne De HEURES D'OUVERTURE Ven. -29déc.de9hà21 h; sam. -30déc.de9hà I7h;dim. -31 déc. de 11 h à 16 h; fermé le 1-2 janvier

SuperMagasins
De Meubles Au Pays

* *

SAC, bides Us taxes appEcobUs et taut fran additionnels sont é» ou moment de Pochât U solde est dû en janvier 2002. lows Us orlides sont disponibles jusqu'à épuisement des stades. Les prix, termes et conditions peuvent £
varier selon Us ripons, [a sélection peut varier & un magasin à ïoi*e Us remues «Emporte!» œ sont pas disponibles sur certains orlides. Voir en magasin pour connaître Us régions où U livraison est assurée. Non applicable 5
** *** ochots antérieurs et sur Us ortide* dénprqués. lonseigneivous en mogosm pour toute modoUé de fgiomont. Un ocompte de 15% est requis pour Us commondes spécioUs. gj
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